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ismaëlieos, reçut les villes d'Âbher et de Zendjan, que le khalife 
lui avait promises avant la guerre. Uzbeg s'adjugea le reste et le 
remit à Oghoulmich^ un des esclaves deson père. Puiscliacun re- 
prit la route de son pays (6 1 a de THégire, 1 2 1 5-6 de J. C.) Quant 
à Mengheli, il dirigea sa fuite vers Savali, où il devait trouver 
la fin de son aventureuse carrière. Le gouverneur de la ville 
le tua et envoya sa tête à Uzbeg, qui la fît porter à Bagdad (i). 
Cependant le nouveau priuôe d'Hamadan n'avait pas tarde 
à soulever contre lui la haine du khalife. Avant la mort de Men- 
gheliy Oghoulmich avait visité la cour de Mohammed, et y 
avait séjourné quelque temps. Il en était revenu comblé des^ 
bienfaits du sultan et dévoué à la personne de ce prince (a). 
Aussi, dès son avènement, il se reconnut hautement le vassal 
de Mohammed , en faisant prononcer en son nom la khotbah 
dans toute l'étendue du Djebal. 11 n'en fallait pas plus pour 
porter à son comble la colère du khalife. £n effet, la conduite 
d'Oghoulmich venait ajourner encore Taccom plissement des 
vues de Nacir, et compromettre le fruit de vingt ans de tra* 
vaux. Désespérant de réussir par ia force, l'émir Al*Mou- 



(i) Ibn-al-athir, VI, aîo; Abou'iréda, IV, 456; Rachid-eddin, ms. 
68. A, /oc. laud, -^ Ala-eddin-Atâ Melik et Mirkhond , ont rafpporté 
d*iH>e manière fort abrégée ceè méaies événements. V. Djihan Cuekàti, 
ins. 36, Ducaurroy, 170 vo, 171 r^-^Rouzet-essefa^lV^ psittie, article des 
Ismaéliens ^ms, de TArseiial, fol. 7'i v**. Mais leur récit diffère en plu- 
sieurs particularités, de celui d*Ibn-al-athir, dont on vient de lire la sub- 
stance. 

(a) Ces détails, empruntés à Ibû-al-athir [loc. tottrf.), seiiiblent en cèn- 
tradiction avec le passage suivant du Djihan-Cucliaï (ms. 36 Ducaurroy 
fol.92r° et v**):»:>L^y ^jj' sjXLi'J ^^.3)J jLLL \jJL^\j 
^y etc. Mais cette contradiction nVst qu'apparente et on peut la faire 
disparaître à Taide d'un léger changement ; il suffit pour cela de lire: 

»lJJLi s**X,^ ^-^ij' v-i^'-*^ |j(AJ^' J- Nous aimons mieux re- 
courir à cette conjecture , que de croire à une inexadtitude d'Ibn-àl- 
athir, historien si exact et si bien informé de ce qui s'est passé, durant 
sa vie, dans les deux Iracs. D^ailleurs il est à présumer que Terreur d'Ala- 
eddin, si ce n*est pas celle de son copiste , a pour unique origine !.l 
conduite d'Oghoulmich envers Mohammed. ^igitized by V^DOgle 
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meuin recourut ùetie fois à un d'ime, et le souverain d'Ha- 
madaa tomba sotis les coups des Ismaéliens (i). (6i3, i a 16-7 
de J. C). En lui finit , après vingt-deux ans d'existence , la 
dynastie fondée par Glieuktcheh. 

On reconnaîtra d'^aprèis ce qui précède combien il est inu^ 
tile de recourir à la conjecture <ïe Deguignes, d'après laquelle 
Djelal-eddin aurait dépouillé Oghoulmich, l'année 6a a de 
l'hégire (laaS de J. C), après avoir conquis l'Âzerbaidjan (2). 

Pages 81 et suivantes^ au lieu de ^, on doit lire par- 
tout ^^. 

Pages 82, 83, 84, 85, j^^jj^- Ce nom est écrit ^jjj^ par 
Ala-eddin Ata-melik (3) et par Bachid-eddin (4). 

Page 94, ligne i5,j^^. C'est ainsi qu'on fit dans deux de^ 
nos manuscrits; le troisième porte >^i. Ces leçons sont éga- 
lement Fausses, quoique l'on retrouve la première dans le 
Djîhan^Cuchaï {h\ le Djami-^ttéçarikh (6) et dans Nikbi- 
ben Maçoud (7). Il faut écrire Ir-' UstuVa et reconnaître 
dans ce mot le nom d'un district de la provinée de "Nichabour, 
qui renfermait quatre-vingt-treize bourgadeis et dont le chef- 
lieu était la ville de Khabouchan (8). 



(t) On voit, d'après cela, ainsi que d'après lie meurtre du frère du 
chérir de la Mekke, rapporté ci-dessus (p. 67), si M. de Hammer a eu 
raison de prétendre [Hist, de Vordre des assassins , p. a88) qu'aucunr 
assassinat ne souilla le règne dé Djelal-eddin-Haçan. 

(2) Histoire générale des HunSy tome l*'^, i'^* partie, page a6o. 

(3) Man. 36 Ducaurroy, f. 90 rect. et vers. 

(4) Man. 68 A, f. 14 1 rect. 

(5) Man. 36 Ducaurroy, f. 67 rect., 97 vers. 

(6) Man. 68 A, f. 14a rect. 

(7) Man. 61, f. 55o rect., 682 rect. 

(8) Meracid-al'Ittila y ms. arabe, pag. 38 et 2i8; Nouzhet-al'Coloub^ 
man. persan 137, f. 426 rect.; Djikan-Numa^ édition de Constantinople, 
pag. 3a3. 
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Ismaéliens, reçut les villes d'Âbher et de Zendjan, que le khalife 
lui avait promises avant la guerre. Uzbeg s'adjugea le reste et le 
remit à Oghoulmich, un des esclaves deson père. Puiscliacun re- 
prit la route de son pays (6 1 a de l'Hégire, 1 2 1 5-6 de J. C.) Quant 
à Mengheli, il dirigea sa fuite vers Savali, où il devait trouver 
la fin de son aventureuse carrière. Le gouverneur de la ville 
le tua et envoya sa tête à Uzbeg, qui la fit porter à Bagdad (i). 
Cependant le nouveau prinôe d'Hamadan n'avait pas tardé 
à soulever contre lui la haine du khalife. Avant la mort de Men- 
gheli, Oghoulnrich avait visité la cour de Mohammed, et y 
avait séjourné quelque temps. Il en était revenu comblé de» 
bienfiaits du sultan et dévoué à la personne de ce prince (a). 
Aussi, dès son avènement, il se reconnut hautement le vassal 
de Mohammed , en faisant prononcer en son nom la khoibah 
dans toute l'étendue du Djebal. 11 n'en fallait pas plus pour 
porter à son comble la colère du khalife. £n effet, la conduite 
d'Oghoulmich venait ajourner encore laccom plissement des 
vues de Nacir, et compromettre le fruit de vingt ans de tra- 
vaux. Désespérant de réussir par ia force, l'émir Al*Mou- 



(i) Ibn-al-athir , VI, aîo; Abou'lFéda, IV, i56; Rachid-eddin, ms. 
68. A, /oc. laud, — Ala-eddin-Àtâ Melik et Mirkhond , ont ra{Tporté 
d*iH>e manière fort abrégée ce^ méaies évenemeirts. Y. Djihan Cackài^ 
ins. 36, Ducaurroy, 170 vo, 171 r^;Rouzet-essefaflV^ pur lie, article des 
Ismaéliens, ms, de TArseiial, fol. 7'i v**. Mais leur récit diffère en plu- 
sjeurb particularités, de celui d*Ibn-al-athir, dont on vient de lire la sub- 
stance. 

(a) Cts détails, empruntés à Ibfi-al-athir {loc. laud.)^ semblent en cèn- 
tradiction avec le passage suivant du Djihan-Cucliaï (ms. 36 Ducaurroy 
fol.92r° et v**):»:>L-y ^j^' sjXLi'J siS^^:>y jl-^ ^jJ^^J 
ùj) etc. Mais cette contradiction n'est qu'apparente et on peut la faire 
disparaître à Taide d'un léger changement ; il suffit pour cela de lire: 
*LhLi sjXf^yfi ^-i^jj' s^Lït JjiAv^î j. Nous aimons mieux re- 
courir à cette conjecture , que de croire à une inexadtitude d'Ibn-àl- 
athir, historien si exact et si bien informé de ce qui s'est passé , dorant 
sa vie, dans les deux Iracs. D'ailleurs il est à présumer que Terreur d'Ala- 
eddin, si ce n*est pas celle de son copiste , a pour unique origine !.l 
conduite d'Oghoulmich envers Mohammed. 
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Toutefois celui-ci ne jouit pas longtemps du fruit de sonf 
crime. Une vaste confédération, dont le khalife était Tâme et le 
chef, ne tarda pas à se former contre lui. Mengheli s^était 
aliéné Tesprit d'Uzbeg, fils de Pehlévan , son ancien maître.. 
Nacir profita habilement de ce levain de discorde : une armée 
nombreuse fut équipée et mise sous le commandement de 
Mozhaffer-eddin-Soncor, tandis que des messages envoyés à 
Uzbeg, à Djelal-eddin-Haçan, chef des Ismaéliens, à Mozbaffer* 
eddin-Coucbouri, prince d'Arbil , leur enjoignaient de réunir 
leurs forces à celles du khalife. Le titre de généralissime 
devait appartenir à Mozhaffer-eddin, et l'intéresser au sort 
de la guerre. Ce prince amena sous les drapeaux de Nacir 
les troupes de Mouçoul, du Djeziré et d'Alep, et bien- 
tôt une nombreuse armée se dirigea sur Hamadan. Men- 
gheli, trop faible pour résister à des forces aussi considé- 
rables, abandonna sa capitale et se retira dans les mon- 
tagnes. Les confédérés l'y suivirent, et campèrent au pied 
du mont sur le sommet duquel il s'était réfugié, non 
loin de la ville de Caradj ^^, Bientôt le blé et les autres 
aliments vinrent à manquer dans le camp du khalife et de ses. 
alliés; et si Mengheli fût resté dans la position qu'il occupait, 
il aurait vu ses ennemis se retirer au bout de quelques jours. 
Mais il voulut tenter le sort des armes : enhardi par un léger 
avantage , qu'un détachement de son armée avait obtenu sur 
Uzbeg, il s'aventura à descendre en rase campagne, et fut mis. 
en déroute après un combat acharné. Un petit nombre de 
soldats l'accompagnèrent dans sa fuite; les autres l'abandon- 
nèrent, et les confédérés purent s'emparer de tout le pays sans^ 
éprouver la moindre résistance. Djelal-eddin, prince des 



gnes, qui en a tiré le passage suivant : «Idghmisch périt comme Calidgia ; 
Mengheli, son valet de chambre , entreprit de Tassassioer. Mais ayant 
manqué son coup, il se sauva chez le khalife. Quelque temps après il 
retoivna à Hamadan , où il trouva le moyen d'exécuter son dessein , et 
d#î s^emparer d'Hamadan et du Djébal. » Eist. générale des Huns^ II , a* 
partie, pag. 249. oigitizedbyCjOOglÇ 
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beg.et du souverain du Djebal. Ces deux princes marchè- 
rent incontinent ^ur Méraghah et eu firent le siège. Ala-eddin, 

. trop faible pour leur résister, demanda la paix et l'obtint, en 
livrant à Abou-Bekr une de ses forteresses, qui était la cause 
du différent. 

Cette guerre était à peine terminée, qu'une armée du 
Kharezm, forte d'environ dix mille hommes , sans compter les 
femmes et les enfants, envahit le Djebal, et s'avança jusqu'à 
Zendjan, en commettant de grands ravages. Le prince. d'Ha- 
madan vint à sa rencontre et la mit en fuite, après un combat 

. vivement disputé ( i ) . 

Ces succès avaient signalé et affermi la puissance d'Itgh- 

.miçh.; mais un .complot domestique, semblable à celui qui 
J'avait substitué à Gheuktcheh, vint en interrompre le cours. 

.Un de ses anciens compagnons d'esclavage, nommé Nacir- 
eddin-Mengheli ^jiljL», se révolta contre lui et le contraignit 
-à chercher un refuge auprès du khalife (608;. Itghmich resta 
dans Bagdad jusqu'à l'année 610 de l'hégire, que Nacir le 
renvoya vers Hamadan, en lui promettant de le faire bientôt 
suivre d'une armée. Mais la trahison d'un chef turcoman , 
âouleîman ben Berdjam:, avec lequel le prixice d'Hamadan 
^'était allié, ne laissa pas à ce secours le temps d'arriver. Les 
•troupes d'Itghmich furent mises en fuite; lui-même fut pris et 

. Aué, et sa tête portée à MengheU (610,1 ai 3-4 de J, C) (a). 



(i)Ibn-aJ-athir,VI, i85. 

(a) Ibn-al-atbir , VI, page 212, 2^3 et 226 ; Aachtd-eddin, manus- 

-crit 68 A, folio j33 r** et v**; Abou'lféda, IV, 25o. Voici les paroles 
•de ce dernier : * ^[jl^' s,*^!^. » ^^i-^ J-j>1 J-:ii 1.^.,.,^ ^ 

Ce texte, si clair et si facile, a été altéré, oomine à plaisir, par Degtii- 
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assiégea leurs forteresses et en prit cinq. 11 s'apprêtait à pour- 
suivre ces dangereux sectaires jusque dans Alamout^ leur 
capitale y lorsqu'un message de. l'atabeg, Abou-Bekr»ben- 
Pehljévan, vint l'arrêter au milieu de ses succès. Pendant 
qu'Ithgmich attaquait les Ismaéliens, le prince de Méraghah ^ 
Ala-eddin, et celui d'Arbil, M ozhaffer-eddin-Coucbouri , en- 
vahirent de concert les états de l'Atabeg, qui n'eut d'autre 
ressource que celle d'appeler à son aide le souverain d'Hamadan. 
Dès qu'Itghmich eût reçu cette nouvelle, il s'empressa d'à-' 
bandonner le pays des Ismaéliens, et de rejoindre Abou-Bekr, 
à la tête d'une armée considérable. Puis il envoya au prince 
d'Arbil un message ainsi conçu : <c Es-tu donc dépourvu d'in- 
« telligence ? Tu oses marcher contre nous : et tu es maître 
« d'une bourgade , tandis que nous possédons les contrées qui 
« s'étendent depuis les frontières du Khoraçan jusqu'au pays 
rt de Khilath et aux portes d'Arbil. Suppose même que tu 
« parviennes à mettre en fuite ce sultan, ne sais-tu pas qu'il 
ff possède des esclaves, dont je fais partie, et que s'il tirait de 
« chaque bourgade un chef, ou de chaque ville dix hommes 
« seulement , il rassemblerait contre toi une armée double de 
« la tienne. Ce qu'il convient de faire, est que tu retournes 
« dans ta ville. Je te donne ce conseil à cause de la compas- 
<* sion que tu m'inspires (i). » Ijorsque Mozhaffer-eddin eût 
lu ce message hautain , et reçu la nouvelle de la marche 
d'Itghmich , il prit le parti de la retraite , et se mit en route 
vers Arbil , abandonnant par là son allié à la merci de l'ata- 



y^iSjJ^ ^L*-*)l oXJ >v^^ Jl^î i^^ ^.*^ J^ ij^^^ ^'^^ 

sJtXJic Ibn-Alathir, Camii , tome VI, page i85. Digitized by GoOglC 
D. 17 
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de la puissance d'Oghoulmich dans l'Irac , et que ce fut en 
partie sous prétexte de venger la raort de ce prince qu'il 
entreprit contre Bagdad cette funeste expédition ^ qui fut le 
commencement de ses revers. Maîtres d'Hamadan , de Reï et 
du Djebalyles successeurs de Gheuktcheh s'acquittèrent^ sans 
doute, à la satisfaction de leurs puissants suzerains , de la 
mission que ceux-ci leur avaient confiée; et la crainte de ces 
petits princes dut plus d'une fois arrêter les atabegs de l'Âzer- 
baïdjan et du Fars dans leurs projets d'envahissement. C'est 
du moins ce que Ton peut conclure de l'invasion simultanée 
des atabegs Saad et Uzbeg dans l'Irac- Adjem, invasion qui 
suivit de très-près la mort d'Oghoulmich , et dans laquelle ces 
deux princes espéraient ne rencontrer aucune résistance (j). 

Cependant après neuf ans de souveraineté, Gheuktcheh avait 
succombé sous les attaques de son compagnon (2) Chems-eddin 
Itghmich jj^îx^l (3), esclave de Mohammed-Pehlévan. Celui-ci, 
pour donner à son usurpation un faux air de légitimité, remit, 
les états de sa victime à Uzbeg, fils de Pehlévan, auquel il 
eut soin toutefois de ne laisser de la royauté que le titre. 

Ce calcul d'une ambitieuse prudence parut d'abord réussir 
à Itghmich : les premières années du règne de ce prince 
furent brillantes et heureuses. En 602 (i2o5-6 de J. C), il 
marcha contre les Ismaéliens des environs de Cazouin (4), 



(i) VoyezMirkhond,p.68, 69 ci-dessus, et IV* part., M s. de l'Arsenal, 
f» 192 v^; Ibn-al-athir, VI, 236; etRachid-eddin, Ms 68 A,^ i3o,r^ 

(2) Le texte d'Abou'lféda porte AiL.l-XiL.ja.. Ce mot , qui s'écrit aussi 
/^tjuLd^et /;i|j.a.^ou /;5.tj^3r^,est formé de l'expression persane 
/ iLï dA- La. khodjah ou khadjeh tachy compagnon d'étude ou d'esclavage* 
V. M. Quatremère, HisL des Mamlouks^ I, i*"® p., p. 44. Le docte Reiske, 
qui ignorait sans doute le véritable sens de ce mot, s'est contenté de le 
transcrire dans sa traduction , toutes les fois qu'il l'a rencontré dans le 
texte. y.AnnalesmustemiciylVy 210, 25o, 256. Nous ne savons d'après 
quelle autorité de Guignes a rendu khochdach par valet de chambre. 

(3) Abou'lféda, IV, 210, Rachid-eddin, Djami ettéçarikh^ ms. persan, 
68 A,ri2or**etv^ 

(4) Ibn-al-athir , VI,. i85. M. de Hammer n'a point dit un seul mot 
de cette expédition, dans son Histoire de V ordre des AssassiîùO^^ 
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rence , y répondit par uù diplôme d'investiture et deS habits 
d'honnem {khiïat)j sigrté^ de sa royale faveur et de la digiiité 
qu'il conférait à Gheuktcheh. 

Il est à présumer que Tacach et Mohammed, après lui, 
dédaignèrent, dès le principe, d'inquiéter Gheuktcheh et se^ 
sUccéssreurs, dans la possession de leurs petits états. Dû moinà 
Ibn-al-Athir ne nous fait connaîti^e qu'une seule expédition 
tentée pat* les Rharezm-Chah contre les princes du Djebal. 
Que pouvait faire, en effet, à ces puissants monarques, dont 
la domination s'éteridait sur près de la moitié de FAsie, la 
i*évolte d'un petit chef, confiné dans les montagnes de l'Irac- 
Adjem? Peut-être aussi les sultans du Kharezm vireût-ils aviec 
qUtelque plaisir rétablissement d'une souveraineté , trop faible 
pour leur inspirer de l'ombrage, mais assez puissante cepen- 
dant pour opposer une utile barrière aux empiétements des 
khalifes de Bagdad et des atabegs du ï^'ars et de l'Azei^baïdjan. 
Telle dut êti'e surtout la politique du sultan Mohammed, 
auquel ses ïottgues quiefelles avec les princes du pays de' 
Ghour et leâ Carakhitatens ne laissaient guère le loisir de s'oc- 
cuper de l'Irac-Adjem. Nous voyons en effet, par le i*écit de 
Mirkhond(i), que Mohammed avait favorisé l'établissement 
— g .. I. ■ . ■ I . ...... 

âààte de fteï et des villes voisines, ne prétendait pas abandonner entiè- 
rement au khalife Ispahan et les autres cités mentionnées plus haut; 
mais seulement se reconnaître son vassal pour la possession de ces loca- 
lités. C'est du moins ce qui nous paraît ressortir d'une expédition dirigée 
contre Hamadan, en SgB, d'après les ordres du khalife, par rémir Abou'l- 
Hidja et Uzbeg-ben-Pehlé van, et qui échoua par le peu d'union de ces chefs. 
V. Ibn-al-athir, Vl, i43. Rachid-eddin a parlé également dCla demande 
de Gheuktcheh, mais il n a point reconnu cette distinction que Thistonen 
arabe semble établir. D'après lui, Gheuktcheh consentit a reconnaître la 
souveraineté du khalife sur Reï, Ispahan, Coum, Cachan, Avah et Savah: 

j' ^^^:^j u^^ uL-? j^^>^ ^ ^/b^j b^j J^^^ j^V 

(i) Page 66 ci-déssusi Digitized by GoOglC 
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iu,terroi»pre le cours de ces succès , et compliquer les dé*- 
n^elé^ qui ^gj^^aient Tlrac ( i ). Le$ esclayas de Mobaji^med Pehl^* 
v^n^ atabeg de rA^rbaïdjan, profitant du départ précipité ç)^ 
Tacach, mettent à lewr tête Gheuktcheh ^^{%\ un de leurs 

compagnons^ s'emparent de Reï et des villes voisines et marchent 
sur Ispahan. En même temps qu'ils arrivaient contre cette ville 
du côté du nord, une armée de Bagdad, commandée parSeïf- 
eddin-Thogril, se préparait à l'attaquer au sud. Gheukcheh 
envoie aussitôt à Seïf-eddin un député, chargé de l'informer 
de sa soumission aux ordres du divan, et de lui déclarer qu'il 
ne s'était dirigé sur Ispahan que dans l'intention d'en chasser 
les Kharezmiens. Pressée entre deux ennemis également me- 
naçants, la garnison d'Ispahan se voit forcée d'abandonner 
cette ville, et de reprendre le chemin de son pays. Seïf-eddin 
occupe Ispahan et marche de là sur Hamadan (3), tandis que 
Gheuktcheh s'amusait à poursuivre les Kharezmiens jusqu'à 
Thabes, dans le Couhîstan. Mais bientôt, lassé de cette vaine 
poursuite, il revient sur Ispahan et s'en empare (4). Alors, il 
envoie à Bagdad demander la possession de Reï, de Khavar, de 
Savah, deCoum, de Cachan et de leurs dépendances jusqu'à la 
frontière du territoire de Mezdecan. A cette condition, il vou- 
lait bien abandonner au divan du khalife Ispahan, Hamadan, 
Zendjan et Cazouin (5). Nacir, satisfait de cette marque de défé- 



(i) Voyez Mirkhond, p. 33 ci-dessus; Ibn-alathir, /oc. laud.^ et Abpu'i- 
féda, Annales muslemici^ IV, i5a. 

(2) Ibn-alathir, Camili. VI, p. 139; Rachid-eddin, Djami ettévarikh^ 
ins. persaD 68 A, foi. 112 v^; Abou'lféda, Annales muslemici^ IV, i54. 
Ce dernier écrit La?*^ au lieu de Gheuktcheh. 

(3) Ibn-al-athir, foc. laud.; Bar-Hebraei ChroniconSyriacum^ vers, lat., 
p. 4^3 9 Abu'lfedae Annales muslemici^ loc. laud, 

(4) Rachid-eddin a raconté ces mêmes événements d^me manière un 
peu différente. D'après cet auteur, lorsque ïhogril arriva à Hama- 
dan, Gheuktcheh marcha au devant de lui, et laccompagna dans son 
expédition si^r kpahan. V. ^fami ettévarikh^ loc, laud, 

(5j II est prob^blv, quoique Ibn-al-athir ne le dise par d'une manière 
explicite, que Gheuktcheh, tout en demandant la souveraineté indépen- 
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vassaux rebelles , venait de s'éteîndi^. (Sqo de Thégire^ 1 194 
de J. C.) Les vertus héroïques de son dernier prince, Thogril- 
ben-Arslan, n'avaient pu prolonger l'existence d'une race qui 
se mourait d'impuissance ; et l'Irac-Adjem avait passé sous la 
domination des sultans du Kharezm. Cependant les khalifes 
de Bagdad n'avaient point vu sans un mécontentement mal 
déguisé l'élévation de cette nouvelle dynastie. A l'époque qui 
nous occupe, l'imam suprême de l'islamisme se trouvait à 
peu près réduit à cette autorité spirituelle, qui a si peu de 
charmes pour des pontifes ambitieux. Nacir-li-din-Allah , qui 
occupait depuis l'an 675 (1 180 de J. C.) le trône d'Abou'l- 
Abbas-Saffah , voyait son pouvoir reconnu seulement dans 
l'Irac et le Khouzistan, que le visir Mouveïed-eddin-ebn- 
Cassab venait de reconquérir sur les enfants de Chimleh(i). 
Ce khalife, un des plus habiles de sa race, avait consacré son 
long règne au rétablissement de l'autorité et de la puissance 
des Abbacides. Il avait fondé d'ambitieuses espérances sur la, 
destruction de la dynastie des Seldjoukides, et regardé cette 
révolution comme un gage assuré de la conquête de l'Irac- 
Adjem. Il ne pouvait donc souffrir patiemment une usurpa- 
tion qui venait déjouer ses projets, ou du moins en ajourner 
l'accomplissement : aussi, à partir de 091, il ne se passa 
guère d'année qui ne vît éclore quelque tentative de Nacir 
contre les sultans du Kharezm , ou contre les princes dont 
nous devons raconter l'Iiistoire. 

Et d'abord , c'est le vizir Ebn-Cassab qui , à peine vain- 
queur des souverains du Rhouzistan, se charge de commencer 
les hostilités. La prise d'Hamadan, de Mezdecan, de Savs^h, de 
Reï,d'Avah, etc., signale le début de cette expédition (2). Mai^ 
la mort de Mouveiïed-eddin et la défaite deses troupes viennent 



(i) Abu'lfedae Annales miislemici, IV, i5o. 

(2) Ibn-al-athir, Camil attévarikh, Ms. arabe de la BibiiothèffHC 
royale, t. VI,'pag. i35, i36. Nous n'avons pas hésité à lire jLî^^, au 
lieu de jU^^, que présente le ms. oigitized by CiOOglC 



134 
ment y à la page suivante (ligne ai), on doit substituer Husst 

Page 1 5 et i 8^ au lieudel-»y et ^^j^j il faut sans doute 
lire L»y Fouma, comme dans Abou'lfaradj (i). En effet, 
ainsi que nous l'apprend notre savant sinologue M. Stanislas 
Julien, ce dernier mot appartient à la langue chinoise et 
signifie gendre du roij titre qui s'accorde fort bien avec la 
qualité du personnage en question. 

Page 66, ligne 17, (j * *- ■ ■ — L— et Oghoulmich. Tel est 
le nom d'un esclave turc qui joua un rôle court, mais bril- 
lant,dans l'histoire de la Perse,^ au commencement du treizième 
siècle. Il fut le quatrième et dernier souverain d'une petite 
principauté dont Hamadan était la capitale, et dont l'exis- 
tence a presque complètement éciiappé aux recherches des 
savants qui, jusqu'à ce jour, se sont occupés de l'hibtoire 
orientale. Vainement en chercherait-on la moindre trace dans 
la Bibliothèque orientale de d'Herbelot, Y Histoire de Perse 
deMalcolm, la Perse pittoresque de M. Ix^uis Dubeux, et 
même dans les intéressantes notices que M. Quatremère a consa- 
crées à la ville de Reï et à l'ancienne capitale de la Médie (a). 
De Guignes seul a donné sur ce petit état quelques dé- 
tails, empruntés à Abou'1-feda; mais ces notions, dissémi- 
nées dans deux endroits de son vaste ouvrage (3) , et 
bornées à un petit nombre de lignes, renferment une erreur 
des plus grades. D'ailleurs, de Guignes a tout à fait ignoré 
l'époque de la mort d'Oghoulmich et celle de l'extinction de 
la dynastie dont il fut le dernier prince. Nous avons donc cru 
que l'on nous pardonnerait de revenir sur un sujet déjà traité 
par un savant aussi respectable. 

L'illustre dynastie des Seldjoukides de l'Irac et du Khora- 
çan , pressée de tous côtés par des voisins puissants et des 



(1) Hist. djrnastiarum^ p. 4o5. 

(a) Histoire des Mongols, I, 272 , suiv., 220, suiv. 

(3) Histoire générale des Huns , 1. 1, i^* partie , page, 260 et tpiTre 11^ 

« ,• , 'igitizedby VjOOQIC 

2^Dartie.Dai;. 2^0. ^ ^ o 



2* partie, pag. 249. 



CORRECTIONS 

ET ADDITIONS. 



Page 5, ligne 2, au lieu de -^^^^l fr~i9 que nous avons 
admis dans le texte , sur Tautorité de deux de nos manuscrits, il 

faut lire •^^i avec le manuscrit txf suppléiifiçnt. Car 01} trouve 
les mots suivants dans le Djihan Cuçkai (1), que Mir|iLhQpd 
n'a guère fait qu abréger, en Jeçopiaf^t qqelquefpis textqelle- 

^^'j ^/\ JLj fj^j J^ iJi-Jli, JL^^^^ ,^j-j ^L::-^. Il est 

évident y d'après cela, que 1^ passage en question doit se 
rfipporter au sultan , ^l noi) ai^x Carakhitaïens. 

Paqe 11, ligne ^ et pote (1), )^ leçoii J^hqbquchar^ 
^Li,^Â pst la seule véritable. En effet, au témoignage de 
Pai^let-rCliah, viennent se joindre ceux d'AU-^ddiu (2), Jahia* 
bpn Abd-ellatif Cazouini (3) , Beïdavi (4) , Nikbi-ben M«^- 
çpud (5) jBt Abd-el-Gaff^r Ca^uini (6), 

Page i4,lignpa, à la place de la leçon {jr^^ji ^-r' *V? 
fil»r^»^ : >, que nous avons reçue dans le texte d'aprçs le^ ma- 
nuscrits de l'Arsenal et 1 1 bis supplément il faut lir^ ^yn 
^^^ cpinipe dans le manuscrit ai supplément. Çonsjéquem* 

(i) Man. 36 Ducaurroy, f. 65 rect. 

(2) DJiban-Cuchaï , man. 36 Ducaurroy, f. 67 rect. 

(3) Lubh-ettémrikhy man. persan 93, f. gî rect. 

(4) Nizam-ettévarikhy man. persan yi. 

(5) Man. 61, f. 55o rect. 

(6) Nigaristan, man. 108. oigitized by GoOglc 



'rr 

JiJ* j .Làj ^ jxi^^ .LiJ ^ vjXill JJ-^* J -L^* (^ vjXJLll ^y 



Digiti 



izedby Google 



•^'>rf ^ j!/ ^j ^^ 'sTô ' ^J^^ Jj^ '^ j' ^. ^^ 

0»j^^ '^* J ^V'*^J^ jJLb^ JLûb \Z»>\y^ yi z^S x\x^ J^*^ *^^V^^ ^^^^ 

J^a*£j^ iJJLo ;b C.W»! ^^xx JLa. aT jJLJuJb jj^j *xjj^ ^i^j/tlXy 
iJLi^^^^^ C.w! Jtyt jL^ Jl^ J!^j^ b^^j'-î^* V^j' JJjJljif 

^â.o^ JCLJii.Lw v^*/lL* K^t 5J>; /^l C^ji ^J^ A-^La» ^ '•^^-^^ >i«i.,la> 

(i) Ces yers ont déjà été rapportés par notre auteur dans un précédent 
chapitre. Voyez Mirchondi Historia Seldschukidanim, p. 3i. . ^ , 

^ ^^[ *^ igitlzedbyJ^OOgle 



èS JUiJ;i.b jo^j^tL^ mL-:V^ *^ "^jf ^j'-'-î' C-o.!^ jjAii j sl.^tjjt 

*a^**jj jlJji^^yIJ Li^! L^j g.gMO LJLLJL si^^acr^j jJ JyJi vj)^* 

4ULJL0 OjUj »J^ Q. * ?|/* (i) ^j-ojI f|-r^' "^5/-?^ '^)''^ u5V* 



(1) Lisez ,^J;:o.l^l. 

Digitized by VjOOQIC 



J*j| aamJj^^! Jl>l à-^r**^j iJ'^J^J^ i^iULJL» JL*ÏI Aîï«^ A-nT jJL ^t 
ww»^ CHJ *-^'-^ )^ t^^^\ ^J-^ Jtap^j\ ^UaL» JU. ^} jjL-i' 

l-L.2B-^ (jw^Li-ar»! èJ^ JULS-if jUaL» ^l^j ^L^ uTij'f '■^ «3^ 

«jui l^^ d^y^ ^jJl ^t àjj ojI J-»«Lû. ^î-SLil Lï 3^^b ^1>L-I 

Lisez J^lyi^. r^ i 

^-^ DigitizedbyV^OOgle 



IIA 

.LLJLj •xJ:>jj! .LLJU ^JUan^ L^* 'jcrf'^^^-j jj^aiJ J^.> ^1^ 

\\ ^j^ c^-ww^ tUbJL» Lj* ju;lj^L^ w^Lii, aS' jJj^ ^-L^I ^y^i^jy 

J^j^ vJuCl^ w^Larf vJU^^ (jl-^^ *^J-^ ïLy^ C^^L^I 

(i) Diaprés Âla-eddin (DJihan-Cuchaï, ms. 36 Ducaurroy, fol. io5 r"), 
Nowaïri et Ibn-al-Athir (cités par M. d*Ohsson, Histoire des Mongols, \\\„ 
4^), cette princesse était 1 épouse d'Achraf , et non celle 3u c^haœbel^n Ali. 



IIV 

vJl.^>^i ,3^j^ fi*~Xj ^^ "^.^ »<*^ s^*-1j> *^. >^ (»j'^ wJLmj vj;.>jJaL- 
(i) Lisez ^Udef cJ; ^J<sri O^l*-. DigitizedbyGoOglC 



JLi txJ »5_ï«o ^1/ jb j\ ^^j *r jbjl ^U ^Tji ijy j»x^ _, 
^•î^^ c)^'^ ^ ^^"T*-i-5 cj'j'y ^-^^^^-r-^ j ^l-j jLr-l^ ^;jl^J 

jUiiU t;JUe.t jr^Lx-^ ^^^j^^^ ^l-r^' ^j^ j sl^L^Lîk.^ 

ÏJ^li LiLakl jLarf jt w^Lr»^ m' f}-*"^ J>^ «V/i w^^ sT^jLLa^ 
^Li»^ ^ ^yi^ Çjl-fj »*>t-f=^ C^-fiLt! jl ^>^j} JJ-Zi«J L^jtjy^ A.^ 

^jJ ^y j^ ^j^-^*^ sjl-ir-' jjy j V^ '^•^ JI-^J t.1^-^ J'-^J VÎP^ 
vJU>«a.j vJL'UjX^ j jJ!^ lo'-^^ jf *^J 3 ^^J "^^^ ^^1^ w>l^ji ij^ 
^yif C^^^ j w^Lt ^^^^ w*...;,^i vJl'^Li piUi. ^1^1 Ji»^* jJ j 






'^jj>^,^j^j^ ^JL^^ ^ ^\ ^j^j*r} ^-^^^^ \J^)^ Kj^J^ 3^ *^'^ 



jjJL/ Owij j*»^^ j^z^ ^^^jL?^vJiA^Li^(i)^pUj! jL^'j' *>«« 
^TjLi-l[lj] Jlj j^^ *r JU ^!»a»L2^ jl ^^y iLJl j^j^ *^L:^->j 



(i) Ce vers est de Firdousi. Voyez le Chah-Ndmehy édition de Calcutta^ 
tom. 1, p. 3a6. 

{%) Voye* ci-dossu^ la note (i) des pages i ip et m. CooqIp 
(3) Ajoute/. jl. '''''' ^ 



^j ^ çj&ji ^S}\ Jiia. ^LIL- ^U^ j c^r^ J L/^"^ ^^j^j^ 
^LLiwj juLx'ii!^ sjiy-»^ w^jL*>» j w>^ cHj^ ^*^ ^Lx*-i.x^ ij^^j^ 

^LjJ^^ ^IJLSj aJ l^-a. j^ Câ.L- ^j^^ jljti JSy L^ ^\ Ljj o-JlT 

JiLa. ^LtL o^b ^Ubl JjLcIj v^iJ*! ^_)6 »jJb^ juS* 'j^Up?» 
j-CiJ jjj^ jL^ jJ:>Ls-jU mU/ «jLkj «oji j ou-rJ^ J^ izi-lji" 



^^> cJ^ cj'^^ tri^' ^^ v;?"^"^ ^LLU ^Ux^ ^li^ ^ j^l^ 
v^^ j "Ir^ v3^ j' J'^ crr^ sJ^^ ^y^J ^ o^^^j sZ.-^J J^j^ 
ji ^U.jt t^LUL wca. sju-^ J>^ sj^^tj vju-^ ^^ iJL^ Jy^ yiJ 

s:M<^j^ sj^? ^^^ ^y c)'^^ U^J^ »/^kî^ j',^5-t*-j^ J 

jji^ A-y-.j jl Vi,\m> i^ ^ J^' M^yV 'l^l^ ^-^^-^^ ^^ O^Lji;» *^J^ 
i^-x-iJ ^^-S^ ^-^^^ c)^"^ Jo^^ JLfiz-t sjXJU y^Ut j ^ 



(i) Lisez ^japj^* 

(a) C. le Djihan Cuchaï, cité par M. Quatremère, Histoire des Mongols , 
p. 88. / , 

p j^ DigitizedbyV^OOglC 



sj:^5ju>^. ï^Li/ ^LU-^ju^ ^bj ^Uj ^lj>' Jj»^' Q;;i^' JUr^ 

w^--*l AXiJj\ wtesiLa^ w^chL». Ax-ij J»blai.b jilL*^ ^'î^^ ?!;'^*-5 *^J^ 

1*ftL*-M» jï ^-*=û*^ ^'^ ^^j:^ (•l^ ^ *xi-j^ jjj>^ j^j^ L^L*r# IK ^bu»*^ 

' -i .. .. . y. ^ 



ni 

bgr^ u"^'-? Ir'j'^-^ uT^ wk^j ^'^Jj ?^ c)^l- ^^ jv*î 

sJ.w-y ^jX.>)i J-iûft^ »tj ^Ij/aT Aj^^ ,^^*^' wW-^ J^L-^La. 

wSL^ jU^ ^'j^ jLiiLi^ OJ-ip s,i^ ^^ jJib ^^^- ^UJL 
Ijir^JLi cu-i,b sjU^^y i^^^tJU^ b iJU-U^f^ s^t^j' ^-^^^^cT'j; 

j^ j:ib c^«> oLjjLar* jLiJLr^ j^t jL. ^ jL&J5 ^Lib^ ^ÎJî »jg.Tj^ 
0-*j^ (J;? j' J^-^ '"^^^^^ '^^ L?!^ ^-^ '"V^ J-Vr? V; j' «jl^j 

jL^L-^tj-T^L^iŒ— ^ Jli-Jj;» jjl-iiw ôy^^ 'J'j' V^'"^ Lîb? ^^'t^j i^y 



La cause de cette diflëreiice d*orthographe se trouve sans doute dans le mot 
lui-même, tout-à-fait étranger à la langue persane. C'est le géorgien aznaouri, 
qui signifie^ noble, grand seigneur, prince. Voyez Saint-Martin^ Mémoires sur 
l'Arménie, tom* 11 , page aoo ; Klaproth, Voyage au mont Caucase et en Géor- 
gie, tom. 11 , page 1 1 ; et M. Quatiremère, Histoire des Mongols, page 368. 

( i). Il faut sans doute substituer à ce mot le mot ^..y»,», aiusi qu'on lit dans 
'e DJihan- Cuchaï, ros. 36 Ducaurroy, fol. io3 r*. Digitized by GoOglC 



^LU- ij^ w^^' ^y j *i* ^ v3r»'^»J^J •^^;j' c?^^ \M 
:yy 0^«a.t^ >d/r? j!;''^ c)'"'^ -^ '^^ v^U ^^LUL vJiJy i^ ^b 

tj )L_w jj^_&^ .lju«a.jr v,.^'larf .ILL- àA.y S'i 

^, . y - y -* ^^Â)l JV ^^jl-^ "'^j^j^y'-' O^i^/^ ^^i:^ 



i^r Job ^^J' i^^ *!; j^ j' cj'^^ ^ i^ (K^^y^ sjuJ^^ L» àS" jj^b 

Uansy d'après lequel Ivané parvint à s'enfuir avec dix hommes^ et se jeta dans 
le fort de K'héghé [Mémoires sur VArméniey 11^ 1 15). 
(i) Les mss. a i , a i hiSj portent, ainsi que plus bas, ^ 1 tj t Jù au lieu de ^ |t^b j ) 



jl ^j^ j^\Xf^j ^-^jj' ^^'^^^ r:^ e^i' (*«^ jJ jJU^j /^"^ï-sj ^-^^-^r^* 

(i) ^^^j«^j^ ïlTij ->-i'>^ ï^pS" vi^iLè i^xj^^ jl^^ ^s^y 

^ ç;-^ J)!;Ar ^ c)*^/^ ^ ^^ ih^ ^"l^ "^"^^^ ^'^i J^' ^AT^ 



(i) Nos manuscrits portent -t-J r^» ^^ "^^ i^Lr ' *^"*^ ^"® ^' Saint-Martin 
le prétend , par une erreur de lecture. [Mémoires sur VArménie , 1 1 , aSg.) 
Telle est aussi Tortfiographe d*Àla-eddin-ata-Melik IDjihàn-Cuchaïy man. 36 
Ducaurroy, fol. io3 r**) et de Nisavi (Siret-Djelal-eddin , mah. arabe 849, 
p, i5i). Ce dernier ajpute que cet endroit est situé sut les frontière^ de To* 
vin (jjj^, nous lisons /V j«^)- Enfin on lit Karhnidans V Histoire des Orpélians, 
(Ap, Saint-Martin,7oc. laud,^ p. 116). 

(2) Voyez M. Saint-Martin (loco laudato, p. aSS, aSg.) Qet estimable savant 
a cité en ces termes le passage de Mirkhond : « Mirkhond nous atteste égale- 
ment la trahison d'Ivané J!^t, qui, selon lui, fut partagée par Schalové.» 
La texte imprimé ci-dessus suffit pour démontrer Tinexactitude de la cit^tipi^ 
du docte académicien. 

(3) Mirkhond est ici en contradiction formelle avec Thistorien des' Orpé- 



h A 

tUi^ljjL^ ïJLi, a;:^ .^j*;:i-y j O^b Jljixi;,! ij.Up* (jlr^ AX^ jL» 

^jJw *^ jj<XjJL-j w-sL %L-j-^L^ ïjj^ j^ , w^ X^j '^jjb'3 ij^j'^ 
o^ijt^ ^1 ^IjU *IJLJL ^Oj^jji^ jL^ i^J^JH ^ :>^ .lft»,r...! JLx5t 

yL^^ aXL ^^^&^ ^*U. Aàar^^ (i) ^^ îxl& ^^ jj^* J'Lo. Ji^\ 

ï^L^t jIj^JvJLpjLj^^^ ^j***^^ w-ij ^jb^ A-^U-* ,3jjj Juà» 

^^fj^b j! ^t^>j! l^l^j sj:^b 5i^ ^jj jUw^^ ^^ j'^'»^ 



(i) Château -fort du territoire de Nakhdjevan. Hamd-aliah-Cazouini 
[Nouzhet'ai-Coloub, ms 127, foi. 385 r*>). Ibn-alathir [CamH ettévarikh, YI, Hq8). 
Ala-eddin {Djikan-Cuchaï^ ms. 36 Ducaurroy, foi. 102 v®) et Rachid-eddin. 
(ms. 68 A, fol. i54 r«) écrivent Alendjah Aar^!. DigitizedbyGoOgle 



I.V 

>jjj-i jL-::Jj CJILL^^^^ O u^ M^^-^ i*^' ^»-^ *^ jl^-» lo'-^ ^ 
jL*mJ s.^i.jJLSlXj jI^ :j^ jrjJUi ^^^;^j Jt^ bl^cW^-^ w^'-^ *î;v* 

ç^j^ k c;?J ^^ ^^ ^' jjjjLii ^ j:>^ ^ 1^1 aT ^^b-^y 
^Lj b, c^Lu ^^, 1^^^ ^LLL c^|,L.^,^^.^l^,^ 



«0 

aiu> jLUL jj» ji ^Lïl ^^lAiU. ,_5Ju*jl «a» ^ji j dLi-y 
^ e)^-^^ j ^^^•^' rf'^ L^jLjJ aT >LLi» ^j^ àf jb j.Li^ (^-^Jl si^Lé 

^^^fA^ w*49^ 'jJU* J w^-àL. ^^^ ^jA tjl^l jt ^j^j^^ O-^l^ 
J^U. c.^! ^;Ld 'jCJl' j vJXJU;^ ^b J1j> jjy^ jy t JL^ ^ JL. 

ijb/^ JL jLt aS' UU. Lj «o-rf* c.--:ji| ^jUlk. aT oif »,x-5^ 



dlr? lT^ ^j^jr^ o^^^j^ ,^5-^ j'-'^^' ^-^-^^j 'JU-^Uk Àil^ 

w^-a^L^ sS^y^^ i ^^^ (*tr»^* oli^ wÔLa. jjù 4> <>b ^tiu-j 9^Uw3 
jLUL 4" J^Lf w^ Jîl;J J^l »3^ O^y^ ^jlj s^lf Cj'-J'^ '^* "^^ 

jl jjX^^ ^-^ ^j^ ^l^yj^j^ tj3jJLi^ ,.*XJL» ^1^ jjLsJ ^ ij-^) 
>Lju2-jI ôjJj >L£i;i^ ^5i- «LkJL» ^Ay^^ > AJ .. r ..*ifc>.j Uiju»^ IJ JjyLi^ 

/«MLi i^j^ ijL^ju* j tv^i t**^^ <3*5*A.» AJL^ Jjijij^ iji'^' J-^- ^jlm.** 
yJLw ^^ j^ ^jj^\j\ ^ i^Lu» J S^j j^ ->am» ^jXLï! ^Ari (tij**j "^^^^ 

ï;cr^>^^' '^^ *^*^j U^}ji ^^^ c^ij^ Lr« ^ ^ crr^ 

iJLdr?!^ sl^'^l^ iiU ^Ijjj^t^^ «^ j j3 j' ^i'-v^l/ JîUl>^ ^^Ij1 
1). 14 If 



If 

j3 jiiJt ^LDL jji^ *L.aPjL^I Ls^l >*3j» »jLi, Aa.jf AftjLt *liJL j 

mSla. iL-a.LJ J^ j1 s3y^Li* c^i*^'^^ '•^j jL^jJu- s^lârf jr3j^^ 

^^ÛJj y^t^\^ jf^ v3j>^ ^^L, Jyu*»^J 'j^j^ jjt OjL»! As^ly |;e^.'^' 
vJU->j^ ^1^ >Sb jT/iJy^tj ^i^t A:ilf ^^ oî/^J-^ c^«^' 

^^L.jiL^ jU»a. jJlJu__^i/ Ld» J|y;/j ijjt Jù îJU. ji Ijjl^;! 



^jj^^ ajIv si**lil l^^lj^ J^ ^jjj *^ ■>/ ^y^j» (^W j «ijU* 
^^.^1 ,^p^ c^b jl^l j|UT,i ^^LkL s^^ JL^j ^ ^j 

cnrs^* V^<>^ cT^' ^^'j "^V JS' c)^^ ^>* *=-^-'-^ ^k«*'' 
jb-* ^^^-^ ^ 'j^^J-^' c)'^ d*^ *V^ pî^-)' 1^3 J-^ cJjl^ 



(i) Nous avons reproduit Torthographe de nos trois mss., qui est aussi celle 
du Djihan Cuchaï (ms. 36 Ducaurroy, P* 77 v** et 100 r®), et du Djami etté- 



pariàh (nis.'68 A^ f* i5a r^). Mais peut-être vaut-il mieux li^ ^-^t^ 



»j^jj^ J-iUJ jLloI /•lo^t j^ AiU) àS" ^^byGJ jl -i" jrlflp*j Lï :|^ 
•^^ j>*^ v;j^-^--^^^ Jt^ vl^L^ ,jl b j *^*>i;f kr^*^ VJ^ 

Oui JlI *tjy »LtJL JuoLj j\y^ j\y» ^JtJL JLXjj ^ JSb »j^ jl wiLj 

^j^ ^ jb ^U^ jib^y ^;Mi' e;îSJt ,^;^ ^LiL ,^^ J^j 



'i^yj> *tr^ ^j^y y', b./^-? ""^"^^ \iS^ vy>tjt >-«*,*. t^jjLè ^Jy 

^^jLjjls::^^^^ ^^{^^ «c.^ *ijj»^ é)-*^'^ '^ j^j^^-^^^ 
cr^ ^ j-Hj^ v^ ?^;j' cj'-^j-^ ^4> ' "^^ cJJ^ ^■:^^'> 

jSj^:^ -.JU^.J^ r)'-^ Lo'-i/^ j'-^^ î^tF^'^ '^^^W J^'^ ^J^ j' 

^^' ;^v^ H^j c><r^ ^ V'*-^^ j'^ ^^h c^J^j ^'^jj' c)4^ 
' ^^^^.^ ^^^ W^ / ^*^j lt* *^ 



Digiti 



izedby Google 



|M 



^ibj>jl ç^-Jh*? tr* w5^v »-»*'-^ l>j'> j/ c^* c^^Jj jljJiJ-l 
^A^ vj:^ >li JjJ J.JL-M. wT jLL^à^ c)^J'-^ ^^XjsS j^ Aj vjuw3 

(i) Il faut sans doute lire w>l jL^^ DigitizedbyGoOgle 



1^ 

jL:--^Jjj> Aa.^^ jbujy^ C,.*..) *J^I pL,:u-t UL.Iy eH*^' J^ 

■■ A A 

^y-Jl» A-T^IXia j'j'^ 'ïL^ CJJ^y^ "^ ^ Jv.^a.ii j *»Lf- L-f •U.^^Xj;». 

w^LijI aS^m jji j'^ A^ w ^-««Ô t^ j tjqr*jgv. o^J'^ t-SÎ^'^ j'-5 ^"^'^'^ L/^' 

J^ J^ ÂS^ .1 jl^ :>^ jly ^^ »bj ^^ç-i, ÎjLo jô. vl^Ji!^ v-^Uil 

(i) Voyez Sâdi, Gulistan, éd. de Semelct, p. i5. ig,,edbyGoOgle 



' ib v.r^i Je. ^ vi»l^ *iî^"- ^^ J J-^ *^ 

J:L ^ILL l ^\jL\ ^.s5i ^_^ o^U- yi 



•LUL jlXJ) jjLo j ^j /^3Jt v,^jr— v..^^>N*.tj-» jj AiUjLï c^l^ vjXJL» ^ 

JLJjjvj J-iLx-i* 0»t^-a- ^jl wwt^ jLj jl sJUÎi'tjui ^L^I-ôt J-ijJjj 

^Ji-;-» sLm b jl»Ij^ wsà ijiy-^ '■^^ fA-^ji ^Ir^f e^*^^ <>-à^ j 
*k.l, j^J u j o^bi JflyL;- ,3Le»j^ s^>^ ^ j J^fj 



(i) C'est ainsi que nous écrivons, d'après Âla-eddin {Djihan Cuchaï, ms. 36 
Ducaurroy, f* 3i r% au lieu de ^La, ^La. et^U. , que portent nos trois mss. 



jli)Ldr*jŒ* J ^J^Jy^ s3%**' JL^^ JJ^Uuf Jy»iu^ sJX^ »3L-jjJ J^y I 

j>-^ •^-^"-'.rri i^l^^^^ c^^xâf JJS ù^m ^^ ^^yt^ ^ jJL-j 

il .n '^ j^ Lar-^l /»^v-> «^-jr^^J v'j*^'^ ^'^ lolr) m'-^'-^J^ iJ^J^*^ 



(i) Lisez ^i»^- 

(a) C'est sans cloute par inadrertaiice que le savant Pétis de la Croix a écrit 
Octaïf au lieu de DJagatàï, dans son Histoire de Genghizcan (Pf gfx^^TJi^ 

D. 13 ■ ^ ' """''' ir^ 



^1 

j!r-j!>»,^3 ji^y j' vj^^ Lj.(2)I^>i;^ ^^^j c>^>^ ^jt--? 

^l^^a.) j jUaii.1 :>L^j Ai^U-v? ^Ijj lï r-Lr^ j^ î^Lt/o-.^ j txJ^ 



(1) Telle est k leçon que nous ayons adoptée sur la foi de nos manuscrits 
et de Khondémir (Khilacet-al-akhbar, ms. loA, Saint- Germain; fol. 33 1 r**). 
Cependant Atà-Melik {Djihan-Cuchaïy ins. 36, Ducaurroy^ fol. 98 r^ et m 
V**) et Racliid-eddin (Djami ettéparikh, ms. 68 A, fol. i45 r**) éciivent ^oU^- 

(a) Nous avons ici reproduit l'orthographe de Rachid-eddin [Djami ettéva- 
nkh,ms. 68 A, fol. i45 r" et v", et 146 r**).Nos mss. portentj^jli etj^yiJ. Enfin 
on lit jïy JCj*- ^^ j^y i*^^"^^ ^**"* '^ Djihan- Cachai (mss. 36, Ducaurroy^ 
f. 98 r», et 69 ancien fonds, fol. .06 v'). ^^^ ^^ byGoOgle 



JLib ^LTI JyUySJ d^yj j^.iJt JV jLUw ^j^jj^ J^^ C?!^ 

o'/' t;d^' wJr- «^*jj' ji^ ^jy -^^^ »-^l;i J Ci;«=' cj'-t^ -^^''j 
' C.W-J 'o-^^-j jA^ ,^ ._><* c;'^/)' v^j» ^ >* ^1;» f^^ 



(i) Mirkhond est tombé dans une grave erreur, en rangeant ici, dirisi que 
plus bas (pag. 97), les Cancalis parmi les troupes de Seïf-eddin. En efifet , ce 
peuple reconnaissait rauforité d'Énàin-Melik, tandis que les KhoUladjes elles 
Tuixomans obéissaient à Seïf-Eddiri. Voyez Ala-eddin-Atâ-Melik (ms. 36 
Ducanrroy, f 98 v*» et 1 1 1 v% Digiti.ed by GoOglC 



jLj^ w-^-î— * ^;i' ^ j ^^ jJlyJ ^^J5^ LTiJ^ «jl^Xit jl ^b ^jm^b;» 

^^jlJI j^ s^lr^' l— ' ^k •^'■'^* ^Ij-i»^ J^^ toUil^ ^l:i^jCi-'^î«*-* 
o/ÎL» LLj^ j^ 1» ^^,131 J^ ww»y >Uc^ A^ ^:>^ jjwel^ ^"^^ ^ 



Ata'Melik [Djihan-Cuchai , ms. 36 Ducaurroy, fol. 97 r*^) et Hamd-allah Ca- 
zouini {Tarihhi-Guùdeh, mss. gBt'ucix, fol. 168 r", i5 Gentil, aaov*^) écrivent 
^j^ijl. Enfin, nos manuscrits portent ^^'j'» o'jj' ^^ o'^j''*^^8^^ 



r 

^^^--M-^ aJ'(i)^JL-j c;»!^ jJlifiLJ -jlT^tjt Jl—l 



^» f^ t^ 



^i]l'II faut sans doute lire wv») «^ ..iS^. 

(2) Nous avons suivi, pour Torthogràphe^âe ce nom ^ Rachid-(eddm (Dfami 
ittéuankh, mss.' persans 68 A, P 141 v** et68, f* 109 r" etv**); Ala-eddin 



/^^L» j '^^:r'j^ vÇ^^"^ ^rr*-^ j m*^. *^^ *^ rf^ '"^j^ ^H^ (*• '^J^' 

JCLXit î^t^Ll ^^j^ j^ ^^^^ Nr^lj* ^^1 jjy >• ^j'*^ v^X-li szJ^jo. 
(2) y^wj^) ^b^ **-ss^j j >5jLm» JLiui» JJ-V*^ tj jUaL» j ^Jt-uT jJaiL» 

Ul >^b L^jy ^ ^^ Aç.^1 ^ jlij ^^ sji^jj b*^^-^ "^ 
JL^I ^lj-9.^jub^ 1^ ^I^L^^ (3) I^JL^ JLfe ^jUj^^Lf 

LTij-^ !;l/^ c)*^/^ jb-^ ^'^ ^^Liol jUTj^IjA^Ait ç:i^ c^b^e^ 



(1) Dans ce passage, le mot ^L/iJ parat devoir signifier mariy bien que 
les dictionnaires ne lui donnent pas ee sens. Le ^ers suivant , cité piufr haut 
par notre auteur, vient à l'appui de cette observation : S HyLù ^^ J^ 

Seldschukidarum, p. aao). 

(a) Il faut sans doute lire y^j^^ j au lieu de ^j^\. 

(3) Lisez !^A:1>.^J Jlt. DigitizedbyGoOgle 



V 

jtr-^' ^/ c^'^ '^'v*' l/*^ c;i-^ ^^^^ ^^ ' -^^ '^"-'j c^i"^' 
^li' jl Ai i^ ^;)^J^ -ï^ ^.i^:^ *-^ '^'j'jj''l;? cj'^j' '^ ^ -î 



J-«^>î> ^/-f '»/j!/' ;? c^'r? (»)»^J? ♦«x.jjJl J» ^^ 

jL.-n -tt^Lj jLar'l jjt j '^'--M lj!^ r*v*^ liAJUÎlj w-^Â^' j^.jJt si^Li 
( 1 ) Au lieu de jj»y , les inss. de i* Aibcnai et a i bis supplément portent P-^y^t * 



j] Si^j^ ^,^^ J^ ^1 il \^ >J^>T Jlr*f jl^-^* s^'r' j' (') J^Li' 
^b^j^jy AJ^jt»jl ^^jo- o^!^ ^ c;i^' ^'4-^. w^ s^'j' ^--^ 

C^j-*Jlj L-^'j' gLf.A-; -^ ;j jjiJj '^j^' ,^1^ /•[^'j j[>^' ^-'y ^^^fJ^ 

^j.,.,-ar^. UTïJu^t sJU*^J^ (•'"'^J'^ /"-^^lo' >,^La ^Si\»% ^sJl^j 

^•-4r^ ^bu-j^ *..^^L^ •xj^jb o^,^ to'-** o^'^j^ iusa.* fc^Lj 

««.i^Lar^ jtij^.^ X^^* ji S^Lzwk^ ^^^AgkL^ L3vf lT^ v^.^J J w^Lm 

sjL^j^-^ c^Ji/^b J^j j^j :>^^L>iLt j o^ jL^I ^,i)l si^Li; 
cj'-*-t-r? jjy ^ w^^ L?!rf -5 '^'-H jk;^ sJ>jo ^Vv s^ ^^-^l^:» 



(i) Nous avons suivi , ponr Forthographe de ce nom propre^ Ala^eddin Âta 
Melik (DJihan Cachai, ms. 36 Ducaurroy, P io5 r^). On lit JbjLf dans le.< 
les mss. de l'Arsenal et ai bis^ et JLi dans lems. ai. 

(a) Il faut sans doute supprimer le mot ; t. 

(3) Lise/ S^i. Voyez ci-dessUs, pige i?, note («].^,,^GoOgle 



AI 

^^ WwJlx O^^i ..jXJL» jrlr*^ ^'^'* JL?^?'^''^ ^'l; "l?^ *JL^.X:xrf 
>^L-ô JJ.J' C.W» J,À Lj Jb J^Lj jU |;"^^;-f-^ ^ ^JI^JS J^ v3^.>^ 
bv^r^^ u;i' ^ji,^^ ô^'^^^^j ^^^ J^y^ ,j^ ^>ij' ^^'^^ 
<^\ MJt^ o"^^ j' w^j^ v^iXJL» Li* :^ w^jL^lI /*i*^ iJk^ Ax-ib *3 
^jLJj (j-^ y, cH:^^' ^'^ w-^ lAr^**^ jl5:)l^Li. ^ ^^ jt>^-^ 
:>^ -*S' ï^L^t oy-aî .^iXi' 4r^^ ^' j^^^^ j'jr' v^'^ u^.^ 

A^ .5l^ ^ç/» v»JJ jI v.^^-^--' iAtv w^*-J t^^ OwNûJ s.*XjL» j ^j^l w>0; 

•-) jl^t >:y ^JJ jf ^^-J-::^' jl^ ïLfU 

sj:JjLr ^^â- aJU^ jI jt ï:)j V^'^ ^'^j'-'* e^*^' '^^j "-^ j'^' 

O^ s.*XJU w'OLjJ -.L*^A;:Jb J^Lf I A*îîj ^jt L;;i^' J^io'J*^' 
v,,*XJU C^-v»^ jL-ar? i-Î^J"^)' "^ >J^^^ >,*XJL» j ^|ji »-Ajli tjlj-# ^y 

^3J1 JiLa^ lo'-^'^ d^-A:* ^t jl ^j:>j^ j^Lft-ïj^ljj, vju>».A^ jf 



Digitized byVjOOQ le 



AA 

jJ^Î ^^^JC^ j w-^a^La. ^1^ cJIjLL. jl JJU ^3Jt ^Lc jUUL sJU^L 

«L-fU Jt^l ^1 JiLû. j3 j o^o.Iaj! c^lil Jaj iJLij ^^ jL.^ 

^Ijc »Lcl^ 1/*'^ "^'"t^Lir^' !i5^ jjl-WLw i^iiSjtiXX,»^ (vri*^' ^'^j 
^Ik \,oj jjL-x^ j^ ^^.-^^ J^ vju>»A!i:? jJ«>jj (vr?."^' ^^1^ O*^ *^ 

^Jj-'cj'^.' ^l-^j cuib^ J^j\ wa,lx_. ^^ vJt^L- j^ 
w^*x-d^ t^ ij^l^^ j' ^^^ y^^j > > - « - » Lj i^»-i^' *^^ j w^L- LiT^J 

(>ri cr?.^' ^M ^Lf^^^ jl ^^^«ri' oL3^l ^.1 ^UJIj^ j >^^ 



AV 

o^l-t->*.. .1 A-juU J,L»lj jLaIjo >L^* L Ij^I vjt^U j ^!jj j^ sj:Jj- 

^^A oU ^lUw /i 

^^•aTï^Ua^ui^^jI^^l; ^^/ ^^i^ ^"^ ^j)\yi^ fj»j^^ j^jj^ 

^Lsr-^^ o^A^ j^/ p'^ c;i^' ^^ \J^^ '■^ c^j?^ ,^ '^^^ 

^WJ v^my j^ ^ (j^j^ cJ^./^ j' ^1^ "^ s^y jk^ ,j'j'^ ''^^ 
^ji^JLÎ ^j-ar-U ^j-j si.-^b >Lksit j^ jLiL ^jUjiJU vjXJL j>5 

%L-lot ^L-u» j JULX^lT /r^Li Aa.y> Jju» N^joLït *fjl-aP^ f^ tJ Ô '^ 3 



Al 



^Uxcb »^j>j^L^ '^îr'j' O^ >.iXjj ^^^iià^ v^l^j' f?^ jL-^"^' 

s^XX* <3ljiakl ^ttÀt Jl>^ >^l^ «Jjï. >U. ^l^»^ w^Larf ^t^ jt Jul^ 



w>à*? ^^^^---^ iJ^L»^ e^U-'^ c)'^-^-^^ *^ f^ Jl-^' v^j J^ 
* J^ Ax-4^! ^LU- c^b ^-^ J^ J^ s^U ^^^::^ ^^j^ *s>r? 

^1 j JuJ>^ (j^^ sJUi'l^^f j^ aS" a^U. jL*^ JJuâlJ ^^^^t wy 

sj.^ «o^ ^3-<t-j! tj'^^H! L^!^ ^îW^^ r^^^>r*^ jju^j^^^^ ^ijL» Ajbil^ 

j^.k.»-^ ^^,}S j^;Li\3 :(^ JL- >,*X j w^-t-j >t Qui^L o»Ji> ^b 

DigiUJ' Çi-"^' yJlT'-é 



^dLç-H» ^j^3 i^-^j '^'•V *'!;? ^^k^jy^'*^*^^ 'sj:^*^xl 

Î^J^ W=^' j'^ ^^J -V vJ-*' JU^'j' à$*à^^ W^lj' ^'•i^ V^-^ 
^jUu jlJ»L C^^S^ j ^yy JiLi j^^jX^^'/!)»» jl'v^i/Fi' (') 'j-^^r*^'^ 

JuJL-.:-^ JyA- Ai:>^ CT*^"^ V^'j'^ ^LUw ^L^^^^^U aS^ JiL.I 
s^ t -;-;:.3 w^l oJLijI UhI >»^y aS':>jj o1^ ^UJ 5^^ ^Lpj ^ }^ ^ 

(1) Le texte paraît renfermer ici une lacune; peut-être laut'i] suppléer le 
mot la-;\lfr^ avant >ya., et les mois a;:^!^ ^r* ^P''^* ltJ9Lç:-,a.ibOQlC 



^-j^-jJ^ jjii'U w^w^ iicj^ v^Ij^ aS' ^3jit ;! i^b ^L;u^) jjL^tjJ 
O-^l^ jJ^yj jSJ ^j^ < C.WJ *^l ^3%^t ^-^ j w^l ^jli ^>.CLj1 

LT-i.*-^ ^^^j »!; c^.-^' ^r^ ^-î^ '^3-5-«j ^/^^ b^j ^ !r^ 
L^j»^ jt :j^^ (3)^j* jlJJL^ wv*-t aJCj! Ij j jj:|^ v^X^ (a) :)pâ. 



(i) Ce passage , depuis ^*v^ ^ jusqu'à y^^y ^ , manque dans les mss. 
9ti et ai bis, 

(a) Lisez yJK^jb. 

(3) Lisez ^j^\ Digitizedby Google 



J 



.1 jt J^j^ *^*^^-^ *^^! '!; ^jL-VJLm» pL^-J^ «jjuil j ^ 3^^ 
jUJL ^^-s^ 'j^y^^ ^ j' j'^ jjl^ ^j'^^^ 1^ ^bLyi L^^ *vj:-*rî 

^1 ^LJ!yj ^^ ^'^'-r* JLr*-^b jui. ïlfl jjj ("^^ j' j>?^ c^i"^' 

Owi^ w» ^^ ijrlf «Lf I aLU l»îtj ^j! jLLL» vjui^f j^^t^ /^;^-r» 

^ï\jL.j^\^ ^^ij ^T^jjljy* • v^^ OjL. ,^^ ^l^^j ^Lî^ Li* 

;!>* ^<^J' O;^ s.1^ JU. ^t jjLi. 'jLj ^jL- i^^U. c.-.*-».^^^ 

# 
«Li,^Lj »LfjL-j •'j'^^j' f^j 'Vv? j^y j' '^^ *^'^ wJLL aT v^ç^wt 

^» 



( . «• .•) -« 



i^y L^jly axslL» ;Lil^-- L/'j)^ ^*-*iy^? 'jj' jo'-**'^ ' ^XJtS jy Lî 

(i) Lisez ^^Ijij^^. 

(>) n faut lire ici Jil;!, au lieu de ^,^1.1. Digi.izedbyGoOgle 



Al 

»aJL^ ^_^ ju^ ^jjy ^^'-^•^j fl^' j' *^ '*::^^^^ ^ ^jh^. ,^:^ 
c)' -^"^ <iX^ J :^>^ ^ )4^ ^ A^ ^^^ C**^ ^ w^ J^ ^^ w-J j 
cr.^ J.r-r=-^ ^^-^ Vv *^ J^-' JL^ U^ ^ ^ ^i-r- J^. 
jj^j »Li,^Lj Aj aT »jg»| L. yj^^ ^ vju-»l JLa. a-^ç. ^j>\ ^ ^b ^^v 

^j^ L»l C^wl^ ^jû-s:^ j Lj*^^-^ (v^ -^^J^ c5^ U-- *?=^' ^ sJijS 

^^j^^ :)y«i J-^ L^l Lj j uT v-^^ï AJ^^ jLjj sj:.*^ jJ^- ^'^ *^ 



(i) Il faut sans doute lire w>Lwi, ou bien sJL^ij^l; au lieu de la phrase 
ci-dessus, le man. ai Supplément porte la suivante :^jLa^ r)^^^ ^t^V*/^ ^ 

D. Il U 



v:u^ ^juCl^ uo^ j"^^-^ ^^ j-} jjiLL iu. j jJ[^ c^Xlv» j^ 
V J-^r^*" j-??!-^ w-^L^ cr^;;^-^ ^^^ u^ ^-2^^*^; *^ ^>f 

v-r-J ^^^ (jl^*' j' -^^^;? ^^1^ ^ ^L:^[;j' j (0 ^Lii^^ 
jt^ ^^jS ^LUL «l^l^ J^ ^-Ju lij ^ ^1/' '-^ /*»y^ ^.'^. 
( I ) Voyez ci-dessus la note (3) de la page 75. ^ . 

^ ^ " DigitizedbyV^OOgle 



^j^LU-, j^^ crt-i j' ^j'- *-^^' ■^'^ ^*' cr?.j^ Vy^ v-iV' 
^t •LbL»^!^ ^; tL^^-âi. *^j^ w**-«5 ï^ïjl A*|>5 s^j^t îjLj— a^ 

j^ jJLj^-^ jl jjjjjxtj ^jA. ^jLp b j :[^ jfl^ N^iXIjfc! vjXJUI ^L^ 



VA 

»xjL3».y^ ^, u , gv jLT jt jjl—U-Aj s2^LL-i>-^ lo'^t-^ v«y**->l-^.^ àj^y 
^jSjj-flk ^LjJbjlï y ! Jujt^ L JLûjj^--! JwaS aS' ^<H^ wâT i::i.jJ 
jk.r,i*tOJ3 jj^s**- iV j^ ^^^^j J J^^ ^^r ^^l-^^ jJjtjJt ijf^x:^ c^J"^ 
^jS ^j\\S iS jLj^ j^ ÏJ-i» aJ|;)j wJuar^ »t^ UJtjtjljJjJJl. 

Li*,^Lu-»i /Mljl^^ ij'-^/'^ J *^T^^ rj'^' "^r^'^ J-V^J vl^^l^ v^C;^. 

^,^5*-*^ Li* -^'"^ ^l^y «^j j^*^ jî^r? ^ C^'-5 ^"^Z (jb^J^ 

^La» aT jJ jlJL». jJo»«j jjc:i»tjJ v5||^ ««^b; .^*XL» jy! j^ a^ ^Li» -^j^ 
^L»Uâ. è^ ^S jjb -^ j-^ ^^S)oy^ ^ hsi»^ ^i*AS^\ .Ijj L» *^ 

>L.vrrJ^I A-j aT C^^b J»^ .^*XJLm ^I tia^ j J>j^ Ow^ jl ^|^ ^ 
sJ:^^ Job Ij^j^ss^ swJ JiLÀi'b j :yi» Jib jby »JJ^I;J ^UyCD 
w>t^-^ aJ" a.,:, ,r ,Q,?^X>^ ^«^a. j JjjLJ.^ w4/^ (v^i' *? Mi^^Li^ li* 

,^^jlf *i^^ cri;' ';^>^ |^.j^ -*^ j cr^> ^tel-tà^ogl-gJ^ 



vv 



^ ^^JLJ^^ ^ UXtJ mT^^ «JJoKj j ^^^^^Nç^ v.^Urf 

*l j^ j ^y^^ Oj^jL*-^ JCL3».y«i> «*^-JLar^ ^^'^ 'b /A^J»-ar^ LJ^*^ 

^hJLL A-OkjO^^j.^* j^lj IJ-^^ ^ vJ!^>wt Ja-îLa ^Lïjljî JyU» ^ ^ytt ^ 

jjL^iju^j^ 'v'^^ ^-^^-^ j'j'-^^ vji'^ J^^ sj:^ 'c^J^^jt^Li 

j^^ ^ ^bu-ji jLû. ^Li o^j^ jl^1 c^Lœ-^ bV j'j* *'^?^ 
y^^P ^y j^j^ 9^ U IjC^^ca^Lx ^US JJ^ ji'!^ ^Ll ux-ia. J^^jV^j^ 



VI 



jl sl^iL « jj^ j, ^Jl|ff. ^J^ pji jjj ' O^ ' V/ (^ J>* ^ 

^jS ww»lj l .^ â . ^ ^ '«^"nrv JjJL> j5wiJLj X-^s^ tLJJL * ww JoOt i*ïi 

»Li;.^Lj ^^^Uk jt L* aT ^t : .r fi,? 4L2L ^)Xj^ ïL^ jLd I^ *Iâ ^é^y^ 

vJU^I^ j^ JJLi' IjcjI *LyL^| ut ^..r^iJ «Li, (•ijlp' v.^-^Jtar; ^jfici.^^ 

sji^^blx ^^^^-ï::^! jl vjUw^ »:yJI oL^ ^Lj juJa^ j'-^' ^-^-^^ ^l-^ 

iuj Xl %l A-j K.,^ J A::ii,b^ ^La. jl Lîl h,i..> wJ&j jJ^j^t jOJt?-^ 
JiLa^ ^LlaL» ASib JljCà»! AJjLar^ loI^H (aT^^.^' («r^ V^^ '^J •^^ 

jLf^ jjii'l ^.r-i '^ji-ij^ J^J-^ ' '^'l> *^'^J -r^À^ j^J ' -^^j 



Vô 



^►M • (0 ^^^'-tri ' 1^ C^ ^ ji ^J.yS ji JL. ^^L)jj jUjjj tij::J 
jl ^^^ Lj vJU-I (3) j LU jlJ o^lil A-wy" *-^^ (a) wo^' JjLS jtj 
•W ^ S-s^^j^ ^^^ ^'^^ j^y Lsr»! jl^ '^■^^J *^^ ïJuib^ J,U 

9^.^) v.^L^ ^JkjLiyli SjtJ ji ,'^^ yXxi^ yu^ aT Jl^ (Vt^ l*)^^ ^' 
-.^ ^jKj^ »l jt jj-i ^ ^^JLê ;l jcJLj j jJI î^J^jl^ r)^' J"*^ sJ:.^*»^ 



(i) Lisez ^fcLjj. 

(a) Telle est la leçon du man. de TArsenal. Le man. 21 Supplément , 

p«>rte ; yJl^S Â-LJ' ®' '® ™*°- ^" ^'"^^ i^-^;^ J^.M* ^^ ^*"* *"*^ ^^^J^' 

(3) Nous suivons encore ici le manuscrit de TArsenal, de préférence aux 
deux autres, qui portent les mots •UJuLii et tLi-LjLÎ. Tout le monde 
reconnaîtra, à travers ces leçons discordantes et altérées, le nom de la fa- 
meuse tribu des Cancalis ,LliLl-S , appelée par Deguignes^ ^f^Kc^fp 



Vf 

à^ w**«ar^ vJ^jLj(i) jLiii^tjl v,;.^^^ jjiït à^yjtS JtsL jSx^ P^.^-«> iJ^La. 

fliiJ j! jjLj %^ j jyT^^^JJI «tj^Li si5CjL»! a.'.itJL? Jfî^j^ î;(A;i^' 

j-jftj J>o *juO Jl^li^ tULij^ <^l^J' <* ?J^^ C^-^Lp y^^p^ j^jjBi^ 
* ^^ j^l^ c.5^ l3!/^ (*"^ i'^»-i ,<-*'-fj tC'-*-^ lC^**^ J "^t^ à^ ysr^ 
^y^t * ^fej /•bjl j O^^^M ffi -i!^ ASyuJL» * J)^ («^î^ ^ *^^ »^^*- y^l-^ 1-^ 
J.ii» tjLaef A^^ O^J-j» ^1 ^^LaiU! jl Jju ' :k> ♦a>l^ ^T JtLiUi v^ 

-r? »^3 v^ ^ ^-'^ j^.-^ u'^lK^j ^^^j^^j^jVj^y c)^.- 
A-fb ' sjr^b^ê ^ yS *^^3 J>^ c;^.' (^) ^^^^-^ t^ ^jl^^^ ^ (J^^l^ 

*^Lr^ dli '"^ ^iy '-^-^^ cr>^-5 Lr=^ î>^^ ^'■^^ jly cj'^j "^ijf 

j^Ju» ^^Lk j.sJ^ j^ ^\ Jl-^j' ^^-v^ *^lo'^'-' {^)/^ >jXJa.^^L*i 



(i) Lisez: Jbcci^t. 

(a) Lisez ^b^. 

(3) Ajoutez le mot de S^ , ou celui de «Li.. 

r ^ DigitizedbyCOOgle 



vp 

^.-^j .X^lj-â. v-i-Jj-i' ^-r-V ^L^ j*r^'^ ^';j' ^î;^^ C.-^j 
w^-iJb ^^^XilL^j vJ:.JUûj iJlil «.î^ xJLy ^j^lv n-$J^;V ^"^^ 

iJ' ^1^ >Lju-j^j ^Lwi ol^ jjUal-' ^y vAr*j ^^'"^ ^^y !/'^' j 

ri^r^ cri' cJ>^j ^'^ J^?j^ ^ J^l^'j/^*^ c)^^^-5 
oXjj o^b^ LjJL. jjo.bi! sji'îi» >bj^ 'j^I^jhf^ jt *>^j ^^î^ 
ju-^Lwi ^Lào ^L^, «Li.^lj jjfi>yo ljA*3lj Oj^ ^'^^:/^ V)'^.' j' l-T^ 



(i) Il faut sans doute lire -iiiLsr'. 

(a) Man. 21 supplément : ^^S^ ^ iC**^'*^ ï^Xj w^LLâ. ^Xs^ *jLju Jj^!^ 

D. 10 l* 



Vf 

iji}y^ j' ^ ij»-^t ij^.'-^^ ^ V" ^''^' »LXjI ï^bLit iuJ J Xjiijj 

j.h *.i sju-3j (j' j*^ ^^ ^V'^V^ j y JUL Iji.^ »:)j^t v^La^ jl/fi^i «mr^ j 
!r^'j cJ^-^^^"- e)lr^ j' ^.r^ *^^'^ cJ^/ d'-^A^ cJ^j^ 

,X%o jl^-^ 5^^ J s-..^^^ j Jjji;# *LLlw wJCl^ ^^ sJl^LsJ >%**b b* 



(1) Voyez sur la monnaie dont il est ici question les savantes ^servations 
de M. Quatfemère, Mines de VOrient, t, 227 ; Hist. des Mongolsy3a^i^ 



VI 

juJwB.^ kS ij> ixiS jimL» i^j*> j^jij K}y ^^ -!^v^ (^ i ^ . Si . j^. 



*Ju*-j y^y^ Aa.jXJ w^lj jj.^-^ ^^ (*3 J 1^*^ wJ^^ ^Ul *-d.|^! j^ 
^JTL- L^JLJLij /;;-*-i^ '-t'^J «Ju^Ub-^I sJÎ^L^ vJUjj»l-ijj w^Li j Jj^ 
^ tUJ ^^^^ju-iJ j ^:)j^ s^/jjt O/^ «[j.^^^î^^'j'^y^' A^f^l^ »*Xi» 

^U^yX^^ jL^ïU^b jLj/àJ^ «.x;*:^ aT^^ ^\j^^ jJ^Lv 

vJUà»tj ^Iv ^^j' Jb^j'j"^ oLi-j^y^ j «JL^L.^ ^3^ ^^^Jui Ijar^ 

•I j^j jjjji» r)^^ v3j-Î;' ^-^^^^-^-^ *^jj' ^^*^ ^^ Jy^ JiM* Jfi^ ^ 
5ju-jJb^ (•'H^ li^'^.'. w^Sy;» ^^ ajLô.L. >)^ jJji^i'^ JLfjJj 

^^jb ^1 w»o.Ld b JjJl^ àj\y^ Lji^ v3.^iï*^ ijculjt j JJLjtjjX AijŒ^ 

Digitized by VjOOQIC 



»jji,^Uto jbyC-iJ^t ^Lj^ c^^ ^"^j^ ^"^j'j*^/? ij'^ 

«^ 

(i) Voyez M. Qqalremère, Proverbes arabes de ^^i^^lij^^qy^ 



1^ 

j^ ïjuit iOjy^ L^^*^^ "-^^ fr^ c^W^»^j"^b' (*• '"■^j^' s^X^Lil Li! 
jLxf.bjilj vju-^bL •L.^^j^ ^^^JLj' ^•^'--'''^ ^'^ ^-"^^ ^^ 

^IjJu j^ J^ jjUJL- i^^yj^ iAyf'J ^J^ jjtJaî^ ("l-^ ^^^ èJo^ **^j 

w>L^ ^ijU;» Jl^^j^Ij 4^jL ^y^ uAXy ^|^j s^^ sj:<^ ^Li;» 

lJ.>-<iL^ ^y^ »^t j^ ^UpL» U^J^ j'**^ vy*'''^^ J^' O/'iaa. j! ^ 

jL^j ^>^* jl ajo j jJ^^ »Li. ^3jlyx ^^j çj)L ij>jji ^j^j^j^j^j^j^ 

--jjjuj »^U^t sj^ji ^jl > ff^ jf5^ (j^ïAr^ *^ vjui5L! j jIjj v'W 
tjsj^frL^ô. ^1 ^j^ j h^j^ j'-r? (j^J ^-^"^l^j J^^ '^'V^ C/^ 



jLjL^l^ h$ ^L»t yt i^ ^^ biiJU*! ^^^f^ ^..sXJL^ *^' j' w*tJ^'^ 

«AiSlil aC-j èJ»â.jl .^*X3L^ fi^M^a..^ )ji^Ij>IJ j^ J^ «^jL^ (JL^-^ 
sjXJU-» »-j-^*^ (T'ji-f *^^*^ oXb! ai' iLx3b j*ak X'^j ^UaIjj iJj^j 

^ wwVj-à. ^UaL* Xi> jS^JU*^ JJW oXbl AXiuT (^H^ jl^ ''t^ J^' 

^t^w^l sjU'.aÂj ij:ii»l^ JL^ L/'j'^ p'^jl**'^^'^^ ^yy ôy^ j:^ 



Il 

. (i) Lisez ^J^iyse^' 

(2) Nous avons ajouté , d'après le ms. ai supplément, les mots m^ \Sj^y 
qui manquent dans les deux autres mss. 



1^ 

*4L;i ^LiJ o^i ^^U ^UU jl ^^*w ^^ ^^ »i^ ^L.l_, J^ 

cj'-^.'j V^ dk) f^' '^-'^ ^-^^-^ Lr.rH "^^ v^ f^ ^W^3 

^^U vl Xj^ îjjJLiwU yl jl^l lo'j"^ O^*' s.^^.^*»»aff j ^t^ ^L-J ^^ 
\\ ^^>^*o <lO twftJ J^ j ajJu-Iâ w^U ^JLM>^ aCji QgKa. ^i J.^^^oftJf JJi> 
»JJ^ A-a^jï V-ly^ ij'^ ^^y^T^ V^^ ^rt:*w^l> JJLJJ C^L» Mj» >*^ 



Digitized by 



Google 



vjui'b ♦-iLi j^ Ag. \ -ikj^^Ljj] LLjLw j^ *LkJL v^iJLâj ouj^ 
O-v^ ïUlt /^VjaL J^^ -o^J^ sJ^A-t^aj s^U j^i 

:y^^UL^ jL^I vJU-warLa* ïlj jl o^t j^-S'U. ^^^-^ ^;;i-^' Ji^' 

à^\jS^^^j sJl^JtS ^]â i.-sJyS' j ^U:-^ ^^^.'^ **^j '^'^ (Oj'-^ ^^ 

sjl.^jîî^ I; cîi'*^ -^^ *^ "^^ /-»UJI j^v*«*^ (ji*^^ J^ J^^^^î^^ w^U 

ojljIv J-^^t J^y^, Li*xJb^ >^^ vju->L»l »j^ j oiiî^ v^l^ 

tUo! b ^jk. sjUÉ>Ltt^'> if^U^y '^'•^^ (j^'**? cr*^ c>»^' J^ ^ 

wL^ jLiL L;^^ j.^ sj^J^ j^ c..^ J^^^^^^^^LiL- 



r 

^^S jy^.,.^ Ji\^^^ a; h : V j JJ-C ^JI^^jCa, ^JmtfCU OK^as'^t *^;^LjJ 
jéj ,5^ Ij^ trT^* j' /A)"*** J//'*» * * *wJ^-^ \2X-^ J *'-^J J*^ ^' s,^^ Vl 

J» ^iwJL^ jt^^j ^^-'t î^^^ vj^j o^b^^b jfU* ^^y 

^y ^J:^^^^J jlj^ jj^ iJi^r ^-^Ljjj "-^^-^hjjf:^ J*^ ,3*>-*-aî> 

^ »^c-j c'^y:' «^y J ^j^ C^j' -^J «v'V^ obr^ j^'^ c>' 

b C'i'^' v'V'' ■o'-^»^ ii\j^j C^ s.tCU ^_ji)c i^ yj^^ »^XJL^ 

(l) Lisez iP>J^' DigitizedbyCjOOglC 

l). 9 ^ 



jjo _5 jv.;. : ai;, hjj i^^LJ' O*^^-^-^ «j'-ij*^^ ^ ^^^ J^/ *^-^'^. %*•' 

,J:^I^ J^Juar^j JÛ-X-âLw jji^^ ^*V^; f*?.*^^-**^ j' cJ^J*^ J'-^ J 

v> o^jL*^ p;!>< jU^ ï^^i j^ J*' ^!y^^ b^ j^ 
<^^^ ^^;^ ^j^j ^^jjjt^ ^iCL JlLxJl^i 

Jlr^J j' •'^ 'A : -^ jl ^XjlJ j :>j^l ^Lar? »Jj,.>JLmJ oL«J^ fUit wJLT 

^L) aT sjuà/^bj y.Lw iJ-Jt ^ »lyl j^ Ul vit^-T^I Ji*li A^^1^^*J|JJ 

w %-^ DigitizedbyVJiCrOQlC 



r 

lw-»l A-T jLjum»^ v'I^^ '^'^ /»L4Jjl >bL»ULi.^b ^^-j.^ r-^^ olj^ 
^j-^ j^x*-jj w»^^.»*^ to'^l^ '^^'^ J^ j'^j-y ^^^ ^ ^i ^ *^' o^^y 



(i) Ce mot, que nous avons déjà rencontré plus haut ( page 5), et qui 
manque dans tous les dictionnaires arabes et persans, est un pluriel, formé 
d'une manière irrégulière do jJr, qui signifie débauché ^ ivrogne, rusé, vaga^ 
bond, vaurien. Faute d*avoir fait cette remarque , l'éditeur de l'Histoire des 
Seldjoukides, M. Vullers, est tombé dans une grave erreur en substituant, dans 
cette phrase: > L^L^.^ L^ jj^j^'^j'^ ^^^J lA^ v,^^^ ^^W'^i'j 
J_J jJUJ (Historia Seldschukidarum, p. a46), aux mots ^y% ^ cA'^ l'expres- 
sion ^^\ /^l-f 9 qui > d'après lui , signifierait intemum rapiens , i. e. animum 
. laceransy discruciansi 

Digitized by VjOOQIC 



^IS^t j 1^1 jl wogAia ^IjJjljt^j sJ:^-n*jÔ ^LJjIj w'^.***Ô aS" Jjlj ^^S 

v3y-ij £jj cj'^-?''^-^ vSr-^-? crj"^ J*'-5 d^'^ ^'^'-5^-5^^ i' 
^Liol b j^lv tjs^ 9j^ ^j ^^t s^j ^1^ vjjy JL/jl 

jl i^ J^b JJt»b i^ JlX» j^ j'^ bs.5*^^'^ JJLitj^ N...jj;^*^ J^T^ 
AJU^b j j^b ^iit! JU .j^JLi^^ b jj>y Jl> JL^ b J^j^^ 

j] *ui^ (j^j^ C^wwl i^:u^ J^y «U, C!j!>^ «bxà,! lo!^ «LTj Jj «:j^ 

yf\j yJLsiS J^y:^ jJ:>^ »L,Lsi. j^ aT ^ULL» sJu3j«5 \J^j^ ^*4 f?^' 

C>Ar?-r^j' ^J</=^ C)*"^ O^- jl j^j;) ^^jj ^L^^ J-^ -^b'jl 

%UaL*j jjb-t^ i^^V^ vjî^wwbi- y ^L^l j! Jjij Jyj' *^j J*',^:^ 

sJU—Jt^^^ v3W^ ^ jl^^ ^l?'^ ot^ »;à*Li /jJj aT jj^b >bL-j 



Il 

"^^^^ ^bj^ v^lr^' vji,-wAÂj juu^ J^ ^L^^IjU^ b »ib^Lfl:ui»l 

jl^ jJl, jU-io »:>^jl J--»^ JU» j3*^*^ (Vj'-^ lO^"^^***0^*J' '^ (Ojl^ 

w-»L> t^jl v|/?^ '^J/^ aJ':>j^ ^L^!j sJU»*^ vjX*v ^jjJ^^iLy 
%jL>lyL©j vl^lj,ÂA ^j>jLJpu& JL^jI tUJL» j jjyu) vji^^-^a.^ Jvj^ 

/•bl iVj»^ i^as^U^ iXijJ;* ^.,J^^af^*^ tC*'-*^ (Vjl^ i^^ w^^-^^-î^r* •J!'»^^»' 

^«JU ajL^IjT «Jak^ jl >U /«L*»! wLâ« i>*L». jl^ J^ijâ. ^ i::*l.ÀS!J ^jL^t 
^L-l^ j «4^ j*^ j^b jl^ ^^*i^ j'j' sj^y 4;r*tJ j *>j^ ^ 

' Digitized by v30Vj V IV^ 



V 

>^*j[^Lm^ ^Ç-j^^J» ^,,.,»..i!> j! jj«|^-î^ jt A-i-jLb j ^jji» ^M^jJU ttiJUt** 

Jlw J ^ x* * i>.< iL3r*-I w^y j sLm.» 

jU d^.!-^ j J-!^ e/^r***^ [jC^ j^ vj:^Ur*^i 
^ ^j-^ t^r-*- cH.'^' > **-»^ OiL^i. ^LàI;^ ^^ ÂT^ 



*1 

ÏJwj^j A-^ ^-JLijij ^jJS^ XjaS^ .^ C lrv v.tCiftl »:>j^! A*I»J Ui^ 

jj-Lj JU*? IjikjLj^ >;jl^-â. ^yi# wJLû ^Là.^^t lSLjS ^^^^ A-i>^ 
^^j^ ^b %:^^ \f\J^\ ^t ^U^b ^^L^j/^ ljA^.^ç^l jL-V^^ 



(i) Ce nom estécrit iJJ^*parAla-Eddin AtaMelik(ms. 69, P» 90 V* et 9a v°). 
Le mot j^'UL^b , ou ^Lxwb , appartient, selon les lexicographes persans, à 
l'idiome du Kharezm ou plutôt à la langue mongole, et signifie gottPer/iff«/-,/?r^ 
/É?/;il se retrouve plusieurs fois dans Mirkhond (IV* partie, ms.de l'Arsenal, 
i9''i r% 195 r**,etc.)el dans le Z)y7/i«« Cachai* (ms. 36Ducaurroy,P 82 v®).L'his- 
torien des Orpélians [Mémoires sur V Arménie ^ II, 1 4 1) le cite sous la forme has- 
^/<CTg/i, qui a fort embarrassé le savant traducteur de cet ouvrage (J^'jÇfgi^^Sa). 



«A 
V Oij;i ^j-^j^ ^H^ ^^r» A lT^ j sJU-, j^j pî->^' j' tri 

A^\ ^Lj jt-w^^ jliJLw «JJ;» S^j J^î' ^1-^ î'^'^ (*-**^ ^-^^-^■^9' ''-^ 

^brcLl^^^iJ'jj-x^l^ jflj^^ j'rv^j c^b^ j'^j' bcr^ 

àS' (a) X^^ jUJLàr* «t^ ^JUi»!^ >lJâ:Jl \J^JT j'^^'y 'JXL j^jj 



(i) Consultez sur le mot ^^J» les savantes observations <le M. Quatre- 
mère , Hist, des Mongols^ p. 1 39. 

(a) Cette phrase parait fort altérée dans nos différents mss. Nous avons 
suivi la leçon des mss. ^de PArsenal et ai supplément, qui semble se rap- 
procher le plus de la véritable* Il -faut sans doute lire VJ^.^M.rj à la place de 

.%M» I , et supprimer le second ^. r - ^ ^ ^ 1 ^ 

'• -'' ^^ DigitizedbyV^^QOgle 



ôv 



.^ j! (•L-^' j r'^'lr^^^r** j' ^^j^ c^y -^^ ^^Ji lo'-^ w^b i^jc ^y^ 

Liu-Œ^f *l, ^ fv LaULi^ A^ jjy s^b /^.j«^ iJL^ ;t Ju jJj>^ iiLtol 
^^ ou^V» p^ ,'. t^> ^î^ «>J»'> O^ jî j^>>' A vîXil ^jï 



J)^ g ^ ^ Digitized by 
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' <^^Ti * ^^^ cj'jy '/*^ Jj^ ^ ^k^ tJ\ J^/y^ AJ^Ur^ 



(i) Après ce vers, le man. de FArsenal et le Djihan Guchaï ( ms. 36 Du-* 
eanrroy , f* 8i r**) ajoutent le vers suivant : 

.jJJl^ \ys:^ f^ w>^j ^J^^ ' •XJjuJ^.^'^b çJL& j|;b iJU 



6ù 



w-^Lp^b ^j-î^-M a-»,jXa^ j^ »:>b A^^y^ jJidLft^ c^jfi j «^t^ jiiLTj^ 
jTU J^j/jj\ ^L- i^l^bjb:> jI »U;,jilj ^Uc ^^LU-. j «^Lx^y 

^^L^* aT^ jt^J^ ^ Vy jl^ ^'^ ^^^^ cr::^ ^b!^ -> c;=^/ 
AU5C; jlj^ ^Lu-^ iww vjUw^ j .xIjjIjuSJ JU^jj^ jjb 9:>jf^j 

(i) Peut-être vaudrait-il mieux lire ^%> il J? !)v,2X*i^/ r'U'^' *^i 

•< _ ^ ^JJ' J DigitizeVTytiOOgle 



s>t^ s^Xl» «Lx-â.! >L^j A:Lâ.L» kJI^ j j.y^ "^^.y^j oULiJb 









j) J^ ^ KLdr^ J,L»t ^^k^cèè^, ^>yj* ^LUL* j^'Saa. ^LeJCi:,»)^ ^0X2.^ 

v^^' v-^^-r^ plr^ ;' 'jt^^l-» j >.l*-'j* v''-i)' J^^'j vji^Ulj, 
f^^t-ïH" ^bà.!^ ^L^.t ^^Ui*-! j Jiaè> j\y^ jLyLj(i) j^uJb 



(i) Il faut sans doute lire vtfw)<) «*. /^ i 

*^ Digitizedby Google 



O'. U \ ..j^j^j) ji^^ j «iJili/ ^^^UJI ^. ^ X»aE^! IJlCj Ji~^ 

jUaL o*jj^ jj^ ^J J^*^ ^ s^^j^b jfij^ ix^ oLï^ >::^j 

^^ j-^ À li . l >.» v.^^JiJ j ^b 1j^b3 ij^j j ^'-^^ C/'-y "^-^ Aîiâ»b 



de se diriger de ce côté, qu'il daigne en prévenir son serviteur, afin que, après 
avoir décoré les villes et les boutiques, il mette ses soins à disposer les dons 
et les présents. » Id, ibid,, p. 91. 
( 1 ) a 1 supplément !. J IaX iw» jL . 



Digiti 



izedby Google 






(i) Il faut sans doute lire A::jLiù /jiJaLâ. o. 

(a) Nous avons ici suivi la leçon du man. ai supplément, l^ man de 
TArsenal porte ^^.j^Lj , et le man. ai bis supplément ^^^jILj. L'ex- 
pression f^y^ iv^'^^ ®*' synonyme du verbe arabe ^^j , qui signifie, ainsi 
^ue M. Quatremère l'a fait observer, décorer une ville de tapis , d* ornements de 
$out genre, en signe de réjouissances publiques. Hist, des Mamlouksy I, 28, a 9, 
Aux exepfiples qu'a cités l'illustre professeur, nous nous permettrons d'ajou- 
ter les suivants : i X jJ^m*^ (lisez #^.«^t) ^J^^ ^}y^^ ^ '^-^'^^JjJ j'^ j « I-* j<>ur 
de sa naissance, on décora le Caire » (Mirkhond, lY^ partie, man. de FArsenal, 
fol. 60 v«}; X.-..-0 (L ^.'>') yj^^}\ tjj^i. «On décora la ville »(/J. ibidem, f. 6a); 
ti>\y^ Av'* (vti"^' w > JLx>»i«- ^ «On décora pour lui toute la province» [Chah 
Namehy éd. de Calcutta, l, 90). On dit dans le même sens : /^»-2***î lWJ* 
Exemples : >AJL J U*j ^^\ \\j^ Li* «2|^»-3 tUJL» j^. j-fl--^ « Conformément 
à cela, le sultan ordonna qu'on décorât la ville » ( Mirchondi Historia 
Seldschukidarum y p, 88; C^^w^y^p ^^t J-^ 1» tlln, \^jS\ ♦^JLi't 
s^^^jJLj ^j'^ ^j^} |;J^' j «^^ l-^* ^.^/^ f*^-^' 'j'^^ /«^LaL 
Ji.^L^ ^L^ ^j^Lwj ^JLmX^Ju^ «Maintenant, si le sultan a l'intention 
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j^ \j AjJLs vbj^^A-^ vUm» U»* ^t^ fj'-^^ '^^ Jl^^^t ^l-l^ â'^^l;}}^ 
\j3] dS ^^^jJ »^bjf vju-J^ A->»LJ *LiJL •USI^^Liiljt ^Uot 

Digitized by VjOO^IC 



J^y^^ 'IH c^.^' v'^ mLWL ««^'j j^^Î^j aS' a^ {ji^^ "^^ ^^UJ^ 
>juJj3 ^LjlxÎ^ aS' J*^^ ^^^tt-û. ^531^ aI^ jtjl ^:>/ jUI 

aJ j-^j ot^ J>!>*^ cJ^*^ '"^-^ *^ ^^-^J^ V'^^ cJ^î' j V/^ 
•jQJLyiJ J^^ jJLxi^b >Lfe;JI ^^ jUal-- jUt^t^ sjXJL j^ A^ 

^ A 

3Î J^ 3^ cjL-H''^ ^3!/b' ^ jj^ vi'-J c;i^^ ^'-»^-5 ^'^'-^ C^'-y 

Digitizedby VjOVjyTvl 



A-T ib ^.1 « ■ j siLjL-.^ i;ri jJ' v''^ j^^ ^y Jiry ***l5 c^' >^ 

j\ jiw-J JJ»l ^iUlîJyu Sari C^,j«-iâ^ ^^jJ V*^^ Mj^J'-^y 

(•IH^'j^!/ j' c^*^' V^'-ft^ ^jUa^ ^-^^^^*rt^^ (•^ri e^'*^/*J *^^ 

w>b jjK'^ JLJLil --ja^Lsa.! sJ^jL*-» j ^J-«J LiLUL Xt aT JJi» ("^^^ 

vj:,>s-i»I jy^ **^^ w'j^L»"» jl j^ ^ ■■■lyNl*^ 
^.^! s_>l^ ^UaL ^Itj- j! ^^^a« JUjJi/i 

s.»5^JLm jJ* ^.iSi^S ^j>^\ wJ>> C'i"^^ V'^ \;P^ O^L^ jl Jj«f 

^L-*! V J^ «J^l/j J^^^-J^ ^S-^^^J l„f ç% o^U 

D. 7 V 



J3-^ A-S' ^Llsl!^ yiJ aJCJ! JUL» ^-j^I ^j>:rT^ JlJjj j *-f=^' jJ jjj 
^l—jLw^ v*«^iï*^j i:r^ ^jri w^-»*'^ ^"^j^ J , e)^**i . «XJjwi^ ^^ ^LLlw 
v«^L^-i» .LkJU b.!^^ jl^ ^Laf^ V^J* *^JL^ ^'t*' ^-^^^Tt^f j'j jJ-^^J 

jlaJ vI wwjI »L^ A^jjfc aSCJ! aaJpj ^^ àXjtS jjLàjt ^jSjJL^ ^ Xs$ 

/»» 
^^^.ji^^t j^iLd^lj^ j!îL-y ^Uj^^^ ^^^ ^!ai ^^^^j^^^ 

zLjLùLjj vJU*«>La>^ :j^ ij:a.L> Jpj^^^au J»jâ.jJt jL^a. jJ JCJL) 3>,^«,yjt 

A-^ ijSjjj^ li* »,x/l^jLâ2^jl (i) ^:>jJljw» b iviJl v''^ c)^^^ J 



(,) Ajoutez le mol ^. 0i,..edbyGoOgle 



jLarf jJjJljâ. l^X^ jib^j» Jju;à,b f!i!^ ^ ^U:ïilj! ij^j^ ([i^Ju^^^ 
w^jLap^. sJIa^A* ^>v^ ^^ i.jL« j ioMftJ ^^ J^* j^ j S ,^-fs^ j-ji 
y.^Ua-*^ vJî^jLap^j C^-sJi-il^X/ fc-J O^j w^j C^^»r> iv^ J ' ^ -î^ f* 

j>^ loly lo'-rV"^ ^^jH^ v^iOL^ JCJlJ jL^îbh^L^ •LLJLwj q..,*..^ 

«^.^rar^^jjl^ j^^jp 5^ ^jj;/' S ** J '/^ J '.T* J !}^ ^bli» ^'^j OXul 

w>L-mI b /V-5D! v^L^ .UaJL j ^b tL3 JLx-ij Jljja.^^ JpLâ. .^^-j*^ 

•L»^ j J-#t ^j^ ia^ Jj^ woLa.^ ^-î^j t^^"^ jy^ J sSj^:^^^ 

Ov.^ y^^XLjUû ^J?xJt ^LkL» Ijjt i^ jj!-*^ jjlJJLw jcâ^y*- ^Li,^!^ 
SjjX^I jl ^px^^ si^^ J vjuiua>:>j c^j t^l-^j' c^"^' w>L^ ^LlaL. 

\^ t^JliJLi^ s._^N*-ljlji> :>jJœ^j.j^ .!jj j'^j^ wNAft j! rj'^'^^rt-^ j 
c^y w-jIj ut^'^ J>'^^ j' ^ j '^'V^ vju-tj L^ ^^^U. jl AxJb 
^jU^ v:uào ^^Cl.^! vjUô-âo. çj^^j ^:f^ ^^' w>L^ jl-^ 

Digitized by VjOOQ IC 



n 

^ J-jJLu^ jUr^ -^iJI w>L^ jl^^ ^ 

^j jJLw^ «Lî^^L^ c^'ij J'^r^ jy^* Lr%** c^j' ^^ (^ 

^^^j Aap'lwa^ ^^^ .Jl^ V'f;' J'y*'-> l-*^ lâifl^^j Ct/-? PIH ^^^ 
«iJU-j-Œ^j «^jv^ sj,^ «■ :s]j^ j^^t,} (x^^ j\y^ à:::^ \\i\ y^ iJljjj*«cx 

^ jLtJL-^ vj:^L»r tjl^j^ .iL»^ :>^ »jui» JJL:> <^ JL» J-^^»^ 

AJ j sJU^LTJl Jb ^Ij^ 5^i Ijj^ A-d.j (l) vi/Jï »J^ Jila-» jl aJU» 

cWr? f^ j' ^.UjJI ^* j O^jI ^\jJ p;l> ujLjL-j ^j jl ^^>l 



(i) Telle est la leçon que nous adoptons d'après le Djihan^Cuchaï (m, 69, 
fol. 84 r®), au lieu des mots >«i^* , f^^y et ^"-^^y que présentent nos mss, 

(2] C'est ainsi que nous lisons, au lieu des mots ^j^ 9 \Jy^ ^^ sJiX^ 
que portent nos trois manuscrits. Voyez le Mérassid-al-Ittila^ pag. T^is, 



jjt Siti iSUTb »xt| M^ j^ ,s^^ J^'^ cJy -.Ljjj »JJi. Jîi^ 
sJU-g-a.^ '^J^j^j a;-^Ij* ji aS^^ jt ^jj sxi.2^jj (*3jî^ ''i^ ^L»-toL 

^^^C[ j1 cJ^j-^ (*t^3' "^"^jj' vju-î^ !jv.*Xj^ j jJ:>^-^ljj** ^jô-T^ 

j,L.XjIj 1-ap^ jL-)l »j>ij-â. iL**«j ,^^»%^lJ> JUwj j^«jjJ| ^^L^ .LUL» 

jL"^|j ^1^1 0-wt[y-^j sJU-^Lji» J-j^ j>^ ^jLpL^ j\Sj^j rj'V* 

A 

jy^ ^^^ A&ktjj! v^C.:.fv j^jf^j J^ b Ijjt wv^y Jj;a.jjfi ^^J^iL- ^ 

j,^)^! j [/i ^>,i c5jy ^r«-^* ^ cHJ v:J.>-^ J ''^ »^' ^ ^ J^f 

.», N^. ■» ^L»ij»^ «Jl^^ aSmU^ O^^blai. aJLst^ ,3^£ÎsJ ^ a::m»M ^^b^ 



^"Vj (0 *î^' ^' sj:^-LîI J^j ^j^^y-)^ d'-ij-^ -5 ^'^ ^-r»? ^^j 
vji^b^^jt ^-fi^jj ^»JLmo /^.jJI ^.«^l-^ %LlaL» j «^«^^ j-à»j^l ^^-jJLû^ jt 

%^jjt» ^ ^^^jiL^ ^ ^jj'^ "^^-V^ j (J^ ww^ ^^^j d'j'^ ïJ^-A^ 
^JJt s^Lj^ jLU- IjuîI^ Jl^t ^,1 ^UJt j^ j ^"^^^ sji^j 

^jiï^-Xû. (f^^ sJL^ (ji,'^^ V'U^ jUal- g^*-—» Li jbjljl sj:JLayj 

.r^.'^j ^XaL ^1]JI ^Lj j ^^ ^Li' ^jjr^jb »^yy s.^ cTï^jr- 



(i) On peut consulter, sur cette expression , le Journal asiatique, III* série, 
loin. Xlll, p. 447. Digitizedby Google 



fr 

%L^y ,jbt>** ^*^"^ V*H? '^^ ^LiaL- s^j^ ^J:^^ j^j^^ jl) ^[j^Li* 

s^^ yCi) b 5L?Jt .U-J^tiL^ f^^^-?^ w^!/-^^ w»Ur^i Ij ^^^ C^U 

J^Lwj ^hs:^ ^la,a. y», l>.* aT ^y^^ \„S'f^ ^^jS X^ jù Li--» (V^^ 
JjLsiji Job j^Jwo^t w*/n,f< Cj'jj— Li* J-Xw»-i wv»J^ 'J*^-?^ >^ ^ 



supposer devant^^wt une omission comme « L a^'i^j , ou i^ rU^'^^vf ' ^^^ 
quelque autre semblable , et retrancher le second ti. ^^^^^ CjOOQIc 



-Ut 



fr 

ij>wXJLg-^^^t K,>^^^ ^j^U tolla?*- lO*^J^ J -•Lb^ Ij*^ jJ^Lu-y j^ 

^^jJI y±^lS ^UJL j vX;j:1!j^ M'j^ c)'-^!/ ^3^^ ^ 'j^r?.^' '"ïï^ 

pb» j pbJî ^.^ijsr^* s^i AJ ^.yi w>l4l ^Ualw »3^ sJU«9^|^ ^^Î/W 



L!J-2^ 'j'jj'^j' iJ^.JL?^ jJjkjMio vi...^^ *^ jiJ^^ jXSJ Li* ^b jjl-^t^ 2^^v^ 
jJLXà,b ,ji'i>âi '*^y^ oS[^ ii' sI^jJb^Lj jJ:^^ALij C^LJ ^b »,^t 

•bj^ >XJL,X&>Lu-> ^ 1 , L?^^-^ j ^JL^ to'-*^. s-2-^^ ^ *^**^ u^ j'j'^ 
5J^-^ .U)Lsr* olvifrj slJ^j^ j&Lyiljjic ^j ^UJL JJl-ju-l^ .bl 

(1) Ce passage paraît altéré dans nos trois manuscrits. II faut peut-être 

^ _J 



JL»lj^^L»l^jLflï^|jjLj ^jiiJ vjuij /^^' ^^j c^*^' v'^^ 

^ ^y, ^3^.-^' '^^^ j'-^ J:^'-^ j'^ ^ sj^f.f. wJj^ .ir^ly»U,^L» 
j^jDI v±^La-c jjLtL» o^Li'b ib JCàJ i^jàs'^y^ A^a?^ to'v^^ 
j^tjj [jjî^t ^LS^j jJLxiirb jLju^l v^ j-vW '^V'^^i^j JÛJL.J 



(i) Il faut sans doute lire ,j-^- DigitizedbyGoOgle 

D. 6 1 



->-ît>^ wî^^»-*^ ^La-jJl ^Lc jl-^' ^*^^J Vr^ aT jLiL, ^1 >jLô 
^Ua-Lw s:U*-J .s,^wU>i sl^jsti, l^ ^XLJLiT »Ju»î ioL> >L j^-jlr JJla.^ • 

•-^' cjjj^? <t)jl^ j' J ^/^ <jLs-i^ cJ^^*^^ cA^ "'-^^ ^j-r- j' 

«X^^^l w>Ua^ ^*-v^ ^^S xJ"^ wJfi "^^tr^ V^ W ^'^ '-Ir*? i!i>l^ 

vj-*^—^ (îi>î>-=^ aLm-.^ ^ ^^Jai— (j^y^ J'^ 

^Ujl- U Jwjbj J.^ _j (a) 



(i) C'est ainsi que nous ayons cru devoir lire, à la place des levons 
vicieuses et discordantes que présentent' nos manuscrits. Le passage suivant 
de lahia ben Abd ellatif Cazouini vient à l'appui de celte conjecture :j J 

v,I^J^j^ (lisez -jL-â.) ^jLî-a. ^j^à^ >j|Jj-£k OjJ-a», UAB-ettévarikh^ 
ms. 64 de la Bibl. Roy., f» 56 r". 

(a) Lisez J^ b. . OigitizedbyGoOg'te 



j^ ^^i^.l v-i-r^ vJUib j^jU ^^3JI x^^^ ^ v-r'j;!>=^ '^.^**^ c^^.^^ 

^\j ^jLojbsr^ j^li î:>ljl âXJL) jl^ ^Jl/ ;lijjy L»l :|;L- ^\^j (i) »:»j 

0^1 .Ax.^^ joj\^ ^j^ j» jijj ^ Ai<;jJ! ^J)\ j-Uïl jl ,jVi ^ .Xi» 

à ^ ' y ^ 

w^^^JLjojJj jt ojo ^Là. /^jl^ ^.^..dL» aS' j^ ^:;i^' wJaS ^LLL. 

4-Ci jO>^ i5^|Jl 13 J^-^ iJriJ Jy»i->» JkAôLar^ j jj- jtr^y ^y^ \Sj^ 

«x-M-»j ip\^ "^^ j^ u^ c/^' ^-^'■*^-? oJLjiJwi ^ JUj IJI ^Lx^Xi» 



(t) Il faut peut-être supprimer les mots 9^j ^^y t que le copiste a sans 
doute réirétés par mégarde^ . r ^^^1^ 

^ *^ ** • DigitizedbyLjOOgle 



^>j ^b si^i^d* fS ^5L^ j)^*l jiLyt Jj! ^^ jU. ^jSJj^ 

j-r^^.rt*^'^k^ i/^'j ^jl:x^.>J g jLa>^ îajLL «vj JÔ vji^b ^bU. 

V^ J4>=^ Jlr^'j OLV?^ j ^LrAlj ^M' L^ ^JLjiyM>l^ ^J^j'y 

^Lj ,jrij-^ j^ h 'jl?!/^ '•^^'^j j'-^-? Jj^L^ ^^I^ i^jy ^^^ 

vJU-t ^^^Ju^ ^^.3JI Jju- N-iXilî /•lij ^jLiol b jLtJL vJU^^j-^aâ. vJi^b 



(i) Nos trois manuscrits portent ^UuT ^j^jU ^i^si que le TariHhi 
Guzidè (ms. 9 Brueys, f. 166 r"), et le Djihan Cuchaï (36 Ducaurroy, P 78 v®); 
mais nous n'avons pas hésité à substituer à cette leçon, qi^- n'offre aucun 
sens tant soit peu satisfaisant , quoiqu*en dise M. Yullers (Mlrkhondi ' His' 
toria Seldschukidarum i p. 27$), celle de ^\m ^a^\^ qui veut dire conquisi 
par Arslan, et qui, d'ailleurs , est donnée par Zakaria-ben-Mohanifaaed-Ca- 
zouini. Voy. Uylenbroëk, Iracœ Persicœ Description p. 21. 

(a) Nous avons suivi dans cet endroit le man. ai du supplément jpersan. 
Les deux autres donnent ainsi ce passage : yys^^ vJ^Lx-^ j ^JU-îL^ j \\ j 
jj^ j^L^^tjl j sj^^ji i^y J' ^^ mots ne forment-ils pas une étrange 
opposition avec un autre passage de notre auteur y dans lequel on lit , ei\ 

parlant de ce même château : H^i^ Lj U^ ^J^^^J^^ji ^^^rtt'V^^j' C^ ^^ 
^^y» Mirkhondi Hist, Seidschuhidarunif a35 ? •* 

• DigitizedbyCjOOgfe 



pv 

V ^ uri^ '^^^^ sS^j^^j ^^/ ^ jVj sS^.j -^ c^J- 

oljày^ l.jLfia. L-Ji L^ AS^ J^^ »^Larv?j '^-V^J k^' j' w^IjO 
«Li.^Lj »li\jLj ^.tf,j[)ï ^'^^'^j jJjULXil ^yju ji ^:l3^ yS ^\ij^^ j 
pl^lj ^UJI ^L^t w>lji.^ v^M^ loVj? jjI-*^ ^aJlwj «Ijj ^L^ 
^^Lj p;|/^ j '^jjt (ji^L^ »f^y Jj'V j' b^j'^ ^t^'^^' j v^Ua^l 

J"^ Litt^ ^^•^^J cj^y ^ iJ^l/^J l31^ s,l>^ V - l y.» wU n i ai t jjiLU 

• Digitizedby Google 



n 

Ojj! •5*,^ -Mo. \l I^Lck ^ACÏ ^Ualw j ^^ sJ1j»%^L> ^La. i^»^* 
^^ U^^ tr*^V j ^Uw*i s.*ij^ '"^'^^ ^**'**^ c3'^^ -5 ^^4^ j' l^ j 

^bJ-^'t^^*^/ £/(jl;* wv^jjy *-ji^j v/ JV Jj> 

j^j^ ^y^ 0|yt^ ^yf^^ Lf v3^'^ s^^S ftAj* ^'^ j^ joLiL- J^^^ 



(i) Lisezj^j^. 

(a) Coran , Sourate xxxviii , verset 37, éd. Fluegei. 

Digitized by VjOOQIC 



J 



jLxL J^Lj ^Jw» jLkJL v-^La. jl/-^t aS' ^b >IjLj ï^L.^ (Vj'?*^ 

,jiiCj*j jLÎby ^..4vj> jUWL v,*XJU*j l^^l wo'^j iJL^b^ J^j^ ^j^y^ 
Lj tjj^ '(j;i^' wJa-ï ^Iâ ^ji»^* ^^'-^r'j "^"^ v^^r^ cJ-^-^ ^^L^ 



(i) Le mot ç^\y tévatchi ou ^^ZjJ tivètchiy paraît dérivé du turc dja- 
gatéeii H^ twè (5j^ rfeW chameau), et de la terminaison ^a. qui, dans les 
dialectes turcs^, sert à indiquer la possession. Par suite, il a été enpployé pour 
désigner un courrier, car, d'après l'auteur du vocabulaire de Névayi, il y en a 
qui font leurs courses avec des chameau3^ : j jJ^^I (i)*î/^ ^i^ ^J^J^i^ç*^*^ 
Enfin ce mot prit, par la suite, une signification plus relevée. En effet, à en 
croire Cheref-eddin-Ali-Yezdi (cité par M. Charmoy, Mémoires de t Acadé- 
mie de Saint-Pétersbourg, VI^ série, t. III, p. i3i), les fonctions Aetéçatchi, 
chez les Turcs, tiennent immédiatement le premier rang après celui de 
sultan: ^i^|^ïiirwj C^^-^l vJl^L^ J^Li* à^ ^y ^awty j. M. d'Ohsson rend 
le mot tévatchi par le titre à^aide-de-camp {Hist, des Mongols, 1, 124)9 ^^ Petis 
de la Croix [HisL de Timur-Bec, I, 3&5) pat celui de commissaire préposé pour 
lever des troupes. Tel paraît, en effet, avoir été, dans plus d'une occasion, 
l'emploi des tépatchi; du moins on lit dans Mirkhond, sans parler du passage 
qui fait l'objet de cette note : \Ji^ ^ 'y >,iXJL^ ^LLLj àjS »L^f^t^* 

JjLJw^jj_j loL^ \3^^J^ A-j Ju»| ^ ty!Ué^ i^Uj. Hist, des Ismaéliens, Not. 
et Extraits des manuscrits, IX , 24a. Voyez aui9i, le tome V, pp. 210, 2 a3 
du même recueil, où Langlès a donné de ce mot une autre interprétation^^ 
empruntée de la langue mantchoue. 

Digitized by VjOOQIC 



rf 

Zy^ y^jMÙS ^j^j^j ^^>L^y ^I^^JLm> y^XL» jI 4jj ^\y oLi/ t^:)^ 
c)^ j V^ crtï::»^* ^'s^'-'*^ b-^ ^V> ^-^ c)^' ^S^^ \^^:^^ 

^U ^)'/^ i^l ^Lj ^ sj^lj-if J-^ c^b A^ 3jj^ ^-^^.> 3 
>LLJ jlii-L, jju2ii»b^U. j3 ^iia. j jL^ao Iaj^I «làJLJU ^3JI 

sJl^Ular* j!^!^ w^L»^ J^J J ^'V^ v^'^fti^ IjJyu-i» ^jSJI Jjum s^XiJ^ 

jl ^Lwl^j^l C^^^ sS^J^ b*^ (j;?.^' wJaî ^yÀ. y^ jLlaL» Jy^ 

J*!^J {J^^y \J^ J^ ^' C^J'^-^ "V-^ d'ij v-iXilt >Lfei v^^ 

^'^^j ^ ^^.>^. O^^ wJI 5^^ 3jy ^J-i^^ W sj/;^ wJljt b!j 

(1) Il faut peut être lir^ âÇy . 

(a) Nous suivons ici la leçon du ms. de l'Arsenal et du Djihan Cuchaï^ ma. 
^6 Ducaurroy, 7a r®. Nos deux autres inanuscrits portent v.2^^ v.^'* 

Digitized by VjOOQIC 



OjLi»a. ^! aT tJUlb x^^^j ^bu#»i jj!-J^ \J^H b-?' r* îJ«XjL-j Jj:a> 

jS\j^ jj'-^*^ '■^^J sJUi»b ^Ji^ JM« ;^^' A^ *^ JlI j,>L^ .1 jf 

^^J^ cTi'^ ^'V'p-^'^ ''^-^ '^ ^i^ cAr--? •^'^jj' c;j!;r^ ;/ 

siXl-. »U f3;!>^ ^ ^^y ^ ' ^^^ "^ S^ ^,j^ J^)^ ^-^î-^-iï-i^'^ 
l^ ^\ j^^^^ '^^ J^^y^ j^^) ^j^^j^ >.,tXl» * vJUi^^^ULi^ 

(i) Il faut sans doute suppléer les mots ^ ^1 après iÇLa^'U. - ^^t^ 

prtzedby^OOglC 



\ r 

Ij^^JLjl^ ^I »Li.^yap^ Cil ^^ ïjJLi «jLi» JJoL jl î^b ^y àf Sijy 
J-J^ ^^ Oj^ jl jt à^ 5^ J^b j^l ^^j4a»^ ^ (i) sJuJb ^ ^^"^ 

j^ L-ï i^^^^Lf jij tjJj ^^jj A:ulf ^1 ^iJr^ j^> sji^by^^^ 

j^ j (a) ^XJ^Sti v^Lfar'b ^bu«S\j V'^L^ vi^lj^ )Lj Jui» JyuU* ^r^^ 



(i) Peut-être eût-il mieux valu lire w^t^^^v^ ; mais nous avons cru de- 
voir nous conformer à la leçon donnée par deux de nos manuscrits. Le troi- 
sième portjB ^j-^- 

(a) Lisez Julo . ^^ i 

' DigitizedbyV^OOgle 



. I 



Ju^j i^^^AI J^LiJ j èAJLJ j^ULJ jj jt 

« 
j^ tLiaL^tj-À^ :)jj jSXj jLlaJL ^LSH L}Ls^ j> «Li.^^a?*-' îjJI^ 

^ J^v Â-^î-^ ^' vj^j j '-^L^j j^ »^'^ ^LLsJI ^^^ j'^J-/ 
jji» /•n'j-â. i-fi^y-» AXi^ti-f J,Ul cJj«5 ^yiy »Li;' vjXL ^y^ c^a^IjJ 

^L^l ij ^k»S 1} Uj^ ^1 wvjil..* s^L*»l w^\j j» lT^ *^ . A J-sw 

•WLi:^ ^jj^j (i)j^^ jt JJ j JJLJtj>yo >Uï 



(i) u faut sans doute supprimer la conjonction, quoiqu'elle se trouve dans 
les trois manuscrits. . . , 

Digitized by VjOOQIC 



Ijjl t^y^jjsU Xa ^c^LtJ! jL-t^ .0 JL^-ae^ e^^' s-.Jul s^XJU 
v.^^JLi wXfi jl j»î^ sjXv w^Lr?' j' J ^^l^. Jlj^î^' ^O'*^*^ jl;*^ 

>3.!jâ.yjJ j ^^jj^jî Jj^ rb^*-5 '^j'^ vjUw^ zsa]j^ f)L,\ ïLi^U 



lt^ f^ u^' cJ>^ ^^;*.rr- ^^^tj »^^ ^ ^*^^j-? v*^;^ j 

v*^^ ^Liol^ JlJjIjJI ^I^ j sJuJj^ ^*XU.^ ^ jiijL, »^L-j jP 
w^Lï w>LûJ ^^Ij x^siS ob! j^t A?.^ ob j ^,> b «I— t^b «*>^*^ 

•Uk jASIÏj ji-^uu^jLoj aXm»!^ j w>JLJLi* jj^i*^ b*jl w^ftft jl ^b t^iJ 

j^ ^ vji^^L» ,^^_^gjlo-»-» ^L»yÂ vj^Lacf vj:^^ .bc ^Iâ ^jàCï j^l 

vJlJjà& ^"r'^t^ lUUSuU ^jJt^^b j^ ^4l>^j^ J^ ^b»^ iHj ^bJt 
(.)Lise*^-. o„..ed.vGoOgle 



TA 



^V <SiJ J^j Jj^ a/lUSjl 

aLJaj^ si^ll ^^^ ^uLLà ^^^)t v3 1^ j^ lO^"^ ^A"Cj ''^^ «^ 



:IL^:la\ jLiol w^La.^ aJ' IjijJLJ .UâiLss^ j! ^^^^ s^i^J^f wiiU. 

Ï^Lu-^ '^J^V s^J*^ \J^ ^UJLjLaapJ^b j jJ!:>^xiU CUi.!jJ 

Lr=^/- viW j' Jr^j^ j-^ j '^ cj'-y cH^r vj^ v'Ua^ »^j^jl 
jljjiit y^^^f «Li^b ^jl^j^ aJ^ jLo^ v'-y^ ^ c^!/^ ^sï^*'^ '^j^ 

j^ jt Jcso aJLJLT ïU» ^LUL» ^y^*^ jtjJ ^Lûi. AxJlj ^t *^^jé^^ JJ^ 
S)ij\ Jiiyl àf Jc*ar* ^iM '^T^'^ ^.iXlL* jLaa^b Jui jLlU »Ll^Lj 

^^^ c^i^'r^"^ j'>^;j^ r^'^j cnîj^j ^^^ p;'^ ^5?=^'' ^j-î j^ 

jjjlàJ o^^^-Sla. ^-^l-i cjIh^' ^lju.»b »U vjXJU ^r-r^ J^"^ ^b 

-U.^ A*3P^ (A^i^^ wJaî ^ l JaL>> ^3l«J^ 



(i) Lisez AxLx tcholgah. Ce mot, qui peut être écrit aussi ^^ et ol^, 
signifie, diaprés le vocabulaire de Névayi, cité par M. Charmoy {^Mémoires 
de l'Académie de Saint- Pétersbourg , 6* série, t. IIÏ, p. 38i) : Une pUnne 
verdoyante et bien arrosée qui est si4uée ai^pwdétune montagne. OOQIc 



n 

ol^ J^-y LTi^ OÎT' c^^ v"^' wk^* fl^ j ^'^/ j!;»' 
>»^-«j «Lu .LkJL iS jj j^Lmj J^Lûn. «.^Léi^ «L^jl^ L3ij^ «3^^^ 

Aaj-i* «\!jl^*-ar*^ «li;» ij'-*^ *>^ wM-I^t^ tPjj^ ijl/^ *^J ^L-J^J^J 

>-=^*-^'^r^ f^ (j-^ ^/=f c)^'^ c)' '^/fi; cj'"^ ^'-î *^J 

Cou- ; . - >■■]!> C^y^ sJUjLêjt 9L1 «LiaJL j CU-ib ^^ tjtf^ ^'^'^ 



(1) Ce mot est omis dans le man. de l'Arsenal. Nous avons suivi la leçon 
donnée plus loin par ce même manuscrit. (V. ci-dessous, p. a8.) L*un de 
ceux de la Bibliothèque royale porte ^LyÀi?, Tautre, «^Lj^. On lit ^ U^ ^ 
dans Khondémir (Khilacet, rnan. 104. Saint-Germain, fol. 216 r^l. . 

^ 'gitizedby Google 



XfX^jjyij^ v^ÂJLde» i>Lj Jj;^^ ^^jy o^ ^^^} >» l^^Li v.*--a-jj 

^^Lv^ ^tv ^^ j^rV^j^J sju-^ ^V^ir A-u^^ »J^ c^^jU^ 

*Vy ijiS^' ^j^ ^ jU) pj'^ j' j^ cT^*-^' ;:»î.xv:-l (3b^J 
J^Lû. »UiLj ^^ o^^ ^jjt. ^^:> J^j\ ^^^^ sS>jIl\j ^US 



(i) Telie est la leçon que nous adoptons, au Heu de ^.L^l» <^'-*?/ ®' 

^LJly que présentent les trois manuscrits. En effet, ce mot parait turc et dé- 
rivé di> verbe ^^^iLuI, qui signifie croire, ainsi que Klaproth l'a remarqué. 
NowHsau Journal asiatique, t. XIV, p. 36o. ( r^r^^\r> 

DigitizedbyV^OOQlc 

D. 4 f^ 



i-aw^-JUi Oy^ C^-4a-ti JL«*^I ^^Ji ^y ^ J^ J^* J ^'^ 
ïjLi» «LTI j^l^ 1^^* jl »Ld» jLkJL ^^J L-jLj ^jj-^ «Xd» -;.LiJlA 

*Ljl^; j w^b Jj'i-j' ALy gw ^1—^ •JJ^ tjl^ f'^l^/î^*' j As*.*Cir 

j*^ j^^j>r^ c)L^^-5 ^■*' ^ ***-^ Ai!jj^*À ^jî>&^ s,^!^ Jj-r^j 
v^Ls:?^!^ vj^^^jLxft ^U. ^jiSlï :y^ s...*^ J^a- tjJj^ "^J^^J^ 

JJL^jl w*-3r?j JJU» «JLJaJ ,J«'^|i j|)^J^j'^J O^l— y,^jg^JMU jjLw'jcî^ 
^-Jj^ j J-JLJLiT 1^ JoL^ ^ "^^^^ (3ïï^* »wAJ3â^ jl (Tl^J^ C^/«^Vjt> 

yJLSL^ «Lmé^I vJU-w^ lT^^ jI n \m> ' ^j'*-^ 'jJL/^ OaS-* jJ Jui»%^ j^x 

' Digitized b/COOgle 



rr 



Ml V] . 



J- 



^LJift j >'JLft ^J:^tJLw jiyLto! ^jyjt njX-^ ,J^ ^ -^U^jî^t s«..^ju^ 



rr 

O^iwCj A=_»^ 'j^Wj jJ^ J* ^^-^ cr?"'j»J ^^ U'j'-J;' 

U .Lar-» f^L. ^UJL »^Li.r >Li,j j ^,;iiLj .bj >|jj jjl i> i:;'^ j!iH**^ 
wwi-i>-j ijo^ sj^^jjoj yJi^^JL >jlû %^ aS'^Jjjj jLyA.t w-ij ^tr^ 

jLiJLj :>^ aiiy ^j »Li jUJL ^^^^JLa?^^ 'V.;^ e)'^' sS^^ ^ 
cri'^ oh^b^^ "^^^j^ ^J^ s^j'^-^cfe^J^"^-»^'^^ 

^*jj-ï/j ^ir ' Joli sJl^^jt, y ^jàJiyJ 0-w**jL»Ji * ^^ j/ili! iJ ^^Jar;* 

' (i) ^j^ s.*XU iLi. 



(i) Le dernier de ces deux vers est répété par notre aiiteur, à Tartkle des 
MozhafTérîdes , I-V* part. man. de l'Arsenal , fol. 1 78 r%itized by C^OOglC 



V 

sJU-ij j^j^ V^'^ J^^ ^.iîXJU j jj::ij «LijlJJL vJU^ Ai^ ^LioUi» 

^LkL ^^ ^^j 3_y ^1 jJ^ iii.J5 ji.O ^ji,l J^)\ v.^ 
»j^ju-« L;—. Jj"^! >i-rJj j'î j vjuJLï_i, -^LjjLi, <-j>^ iJiLiLi' 

A 

^^3Jt s.^^-îr'j ^^^ju^ \j-i^^ y^JUç^ w*Jj'5 .L_ftl jl j sjuij pj!^^ 



(i) Khondémir [Khilacct-al-Akhbar^ man. de Saint-Germain, n" io4)> écrit 



^Lz^y Ài^^yj ^jj^^ sjXJU »juJ|j^ iT^V** v^'-j 'j-i^'^ ^'^ lj'*^ 
j^ JF J-i# ^t qC; ly >;Lc ^ «Li, lol-*^ ^ wJuf j! sj^i^j *^y^ ^j'^^ 

>x; r,.A,,i jL^-^l »arf^ j^****£ jjo A^j*^ iJ^J'^ ^'^ ^LIJ** jCîJj jJjL|J 

J^JL. «Lii, ^LiJ» ^\ja\ \3 :>ji ^ ^^Lï jl w-j'ij^ '^jri **^^-^ j 
jl-^jl-T ^-*ûfc «*5|r^ w*àj A^Lr**v^ j e/îî^^^ ,3*5^1 ^^^ (f"^^^ ^ 



(i) ai w^^U; ai bist^^, 

(a) C'est ainsi que nous lisons au lieu de v^<^j^ ^ue portent le man. 

ai bis et celui de l'Arsenal. Le man. ai porte »^.*X;a. ^ »^b ,^^js^ aj, ce qui 
présente également un sens satisfaisant. ^.^.^.^^^ ^^ GoOglC 



w-^jujLji^ j^ /•j» I^-ô. |J^^^' j î^' ^^ ^jLLl*- X^* ^^^ *^ •^.'^ 



c^-* 



U^.J^ ^^j^ jUy obi! Jj V j^ ôjr^j ^y. ^^y urri j' ,^5^ 
^^iXi» ^vio^ j^ j .>l::iS ^3^^ w>jli ^>â. j! «aj^^ ^j^ vJ^'-^ 



ajouter que Khondémir {Khilacet-^l-Jkhbar, man. io4« Sakit-^Germain > fioL 
ai5 V®), écrit U!^. 

(i) ai Supplément persan s^'^ij ^\ 1^, ai bis 4»..J /v^j^OOqIc 



lA 

»i!^ Ow^ ,,5-^1? lAj'^Ît? ^ ^bàwt^ .L^ *r j-jLd» .^ »Li ^LUL 
sZ^jS j^j^j j,^^^ ^^ j^ J^ J b^^ "^j ^^ ^jà. JLil j 
jUUj ^jl^,U IjïLà, jLUL ^j^ ^^! ^^U ^LULj .XL::ib ^JUL 

JjÙ ïLâjLkL, ^j^j «ÎJ^i J-j*J^ JJi»b %La>L#^Lj ^1 j ^. ASCiLa. À^ 

"^^^ j^jj'> w)^ j'^j ^-^^^^ v3'^|/:» ^.âXJLw^j^Ll. J,j| 



(1) Les manuscrits ai, 21 bis omettent ce mot. Celui de TArsenal porte 
l»j3 ; nous avons reproduit la leçon admise plus haut. €ependantnouS|d^vons 



IV 



lT^'j oi^LV pj)>^ A^y ^^j ^jj^ ^m U j ^jj\ ^ »a;r!^ 
A^ ^L*- j!,xJl^ jI b »j^ jt-i^ s.2XJL# w-^.Ux j^j^ ^L^t ^Lsx 

vL*. wl sj!.JLï Am*!^ \jy^ j^JLT ^ L<~t-^ ^^V^ jUâ:ut assLL» 
J-iLi àScJl JIa_^ Jïi' jjjuJlp* ^v^ ijLi^ ^*^ "^^ j'-r^ *^iy s^XJU 
A» w^jt 2ry ?ry (V^^ vJl.A^i Ay.».i,ft/< jjig vLT ^^y^ j^ m^ ^ "^^Ji 



(i) La plus grande partie de ce passage, depuis a5L)! JLa^ jusqu'à 
ylj^ ^LiaL* , manque dans le manuscrit de TArsenal. ^ous avons suivi dans 
cet endroit les nian. ai et ai 6û en les complétant l'un par l'autre. 

(a) C'est ainsi que nous lisons, au lieu de J^^ar^^, que présentent le man. 
ai bis et celui de l'Arsenal , et de A^or^, que l'on trouve dans le man. ai. 

"•^^ DigitizedbyGOOQie ^ 



n 

g^b >l li r 'A j}jAJ^ jfj.j3e^ vJXJL» j^ fcjj/^^ CcJajL ^sL^sb^ ^jS ^JtS 



ji j! sj:^:*' j sjui.b^ jL. jl ^aw ^^^ j i^ ^L» ibj Jj* J.Lo 

•i/ j\J L^i 



crr^ j' cJ*"*^' "^"^^J cT-iî-^ v i ; ^ ^ » .' j^ t/-^' j «*-^«>-'' 






j^aJ L^j^ aJà^ c:^i*'^jr^''^,r*?;^ c;i'l**'cjW^ yJ>^ sJ'^J * V 
jj-;>. <:>^^b aT JLSI jtj\ b • ^^ Jj)Ib ^jJL^ l:ai b o^U 

J -: - ii - v ^ j ùji ^Ui ^Ly ^L.^ ^^ j\ji 4 ^j> jUj/ fé.^ Ls^t 

<Jl^-ar? »jJaÂ ^«-*/ JL-t* *^' j^ ^J^ sj:.Aa?^ .^ Ô^^ T^ ^ ^^ 

jj^ ^*Xlv? b*.>^^ ^Ijj J^:?r«^ »^^jA^H ^sXHIjbj! (jij^Uj 
o^ ^Li..b ^^^ ,^r,. ^,1^ HW^^^jg^ ^Uî 



^ cJ^j' J-i' (') ^^ ôr^J X^/ j^Ui j^ ç^j^ jLLL 

v.tCJLll jljj ^^J sJUsvL- ,,^^^Jav /Mjly^ V^Latf C^:)^Lm iLfe ÏAi 

* 



(i) Il faut lire sut cette expres&ioh ♦ X . A t » J^, une savâtite note de t 
M. Quatremère [Mémoires historiques sur la vie du sultan Schah^rokh, p. 60 
du tirage à part.) oigitized by C^OOglC 



«r 

ç)j\^. ^Là.\j^ J^jSij^ j\ /jji ^^^.^ ^ ^iSLyi ^J^'iJ ^^Uji-j 
•5j> jLà.lj3 >JÂ. tS I^U. jiyj j! iT jj.)^ *j1ju«.I «^Jm»» âol^ j' **^ 

*j'^' CP-?^ CJ*^^-^ ^^ /*^' •b-^'^ w-iLsf Aa.y ^^j jl^:/^^ ^ 
jl j ■Sl'i j|^ ^;»«ap' ^^Là. f>.^\ji AJuSyy^ >-^ "^j"??; A^i»»iJ J**?. 

J^,>^-^j^ J^^ ^^ «W »^L^ 'jcJ^j' wJi'/^ ^5^^!;' 



(2) Les manuscrits 21 et ai bis, supplément persan, écrivent Jju.» , et le 
manuscrit de FArsenal, ji.M^. Nousavqns lu JJuo par conjecture. Ce mot de- 
signe la rivière appelée aujourd'hui Cohik, Zerefchan et rwière de Samarkand^ 
et sur laquelle on peut consulter Édrisi, Géographie, trad. de M. Ara. Jaubert, 
II, 194, 199; Âbou'lféda, Géographie, éd. de MM.Reinaud et deSlane, p. 484; 
etBurnes, Foyages, trad. française, 11,287. oigitizedbyCjOOglC 



•0*-o Xi j» ij-ij)\j wJLaf «jJ!^ Owji ^^\ Jùb jJjLjj >z.-M>iy 

jl;-^^! vj:.jJJ« ^Ix^tjO (i)^ ^LlX^ (}j^^ vi^' v3jt)^ ^UL^I^ 



AXli' , etc., man. ai bis, supplément persan. — j<k jl «JU^JJL* ^Ijcal.^ 

^c:i*^, etc., man. 21, supplément persan. Léman, de IWrsenal écrit .jI-aJiH, 
au lieu de «Uk!^, que nous avons admis dans le texte sur Tautorité des deux 
autres manuscrits. ^ig^,^^, .^ GoOglC 



Il 

0.««r JcJL» ^JL>0 JLm» >9^j Jui;,lj ^^1 XjjXj, Juteî ;)L> jJow* 

w^L^j.> ^! iLiu- c^Ju^ vjUiUà» w^Lo* ^bj^UJjljt J9Îio.t^ 

jljl sju^ s.^^, «jJt^ ^^ .Lio! -.jwij^JpljJ^j jl^jj vju^b 
,jX 1^ ' JL-Jw^^ j^ jj.^ '^-i^ A*XJU-^u* >,>/*■ n^^ O»^ ^l:Lit waJ 

èiSI jk^a. J^''>/ i^L-j/ vju-SJL^-* jt Kjt s^jy^ ^'^^^•^ oXyi oXJU 



(1) Telle est la leçon que nous avons cru devoir adopter sur l'autorité de 
deux de n6s manuscrits; le man. de l'Arsenal écrit «ly^^j.; th^ et Daulet- 
Chah(rc**iw, man. a46, fol. 46 r°), ^Li^. 

(!i) Il faut sans doute lire, comme plus loin (p. 14), «LUL, à la place de 

jUIà. Digitizedby Google 



*-? p'-^^ !i«-^v^ J^ (>* ♦^ c)' **''*-^ -» V^i^' cj'***^ ^-^ 

j JL^ 1;^!^^ t?*^-^ *»^ HvT*' *^-»L5 U iï Ji^^y U ^JL^ ^y:D b 
^^r^ Jh^' r*^-? "^^V^ '^ "*^' c;W=^' ^^J' "^^J (*i;'^ ^!b' 

'^^^^^ c)U» v;)*^^ 'îrî c)!/ ''^ ^ 4;i4.ljJ,o^L} aj p^l^ j^ 

j! v^3' 'î>^ j'-^'j ^!;^ ij^^iy cJ*^!;^ t^'z-b j^ «t^r^^ 
(jl-Vj *H-*-j' ^ «^Kr* J»!;^ c«'^'> ^k^^fél^gfe^'^ 



1 

\ 

jl itp,^ ^j^ ^^^3JI JL^ ^U j^:5 ^r^ V^J ^^^ C"^"^ 
• j' 'V^j ^ ^^jS vJUjIju- j^ ^1 jji^ ^b jL^/ 2;^r-^ v^l^^ 

A, i^rw jtj AS-aT C^LjJa-£» ^ JL-jLaJ v^b i^j'^ J^j ^ ^^^-^t^ JJ?^J 

^-^•^ ,<^l^ r*^ ^""^ lJ>^ *^Lx**j! aJ^^ dS ftjù ^^Ijà j-Jb 
c^j^ J.A-? J'^ j*^ * Jj-^ '^ ^^ s<^ ^^j ^'^ j>-^' ' ^^)^, 
Îj-:-j j »L/ J^j-a. * J^ J^ p*-^^*:^ ^ '^j J^ (^;^ * ^'j J^ *^^ 

D. a r 



A 

(i)^^jljw1^U^^^C^b^lj,^l^l^^|.v^^ »xJby" 

^-^'^-3 ij'-^*^ **^^.>* H^'f^'^J c^j'-^ C^ *^ Çf^J^-^ '•^^' 
>-^^l>' t/ve c)';^ •^■'^^ '•^^ v-îJ^L.^ oULa* j o^lj-* JJ*^ p»b 

(Ollfautsans domeUre^.. oi,..edbyGoogle 



V 

iLiJL ^UjJ ^ 1^1^ ^-^j^ .aJjL* 9jIj sj:.aaa sj)^ '*^|i "^[^^j -^j 

jJjL« JjJa9 w^ tj^t AÎ^t^jl JJ J wiLi» j sJU«*t s^ft^JUto i/é^y "^l^^ 
4,-*i*Ci* ij*** Vrf)' j^Ua^Ni JuijU «ib j *>J"|m' ^i^/* L-^S-S' v^Lc ^-Sb-T ' 

C^j^ J C^/ jt ^j* j trj^ *^ ^5"-^ »;->^ oUj» ^Uî! 



(i) On trouve dans un autre passage du Rouzat-essefa la mention d'un per- 
sonnage du même nom , qui reçut la visite de Mahmoud le Gaznévide, pendant 
Texpédition de ce prince contre Abou-Âli-Simdjour« V. Mirchondi Historia 
Gas„endarum, p. 94, 95- ,,g,,,^, byGoOgle 



1 

^^ j-fL^ v ^-^^ xJjL. ^iL» I^LLJL ixa^ ^jjL-jIjui 
»i^ çj^ Jjj-*'^ tJ^ J^'^J J-^-» *^'-^ t^' j^LS-. 
*-rr^* ^j »>* ij- j^ ^y Jj ^^^y ^'^ *^j^ vL? crO^ 

^^ ^'^3' ^-^^^^ ^^c^Jj ^'^/ ^-*^ (!)'> ^-îr^ ^^^^^^ 

cXjLa. C^li» OXJU b 1^ ^ iJàf jUJL. A?^y ^jif^ j^ ^ vJU-1^1 

jb^ l;iL^ ^'^ * j-jj W ,j:f^ ^' pj!^ 'vJU*«J oXJb^ \y» 

»Li ^1 ,^bjj s^.^ c-^-tï-^j-^ ^;ri' ^^rs^ ^'j^ '^y j^.L^ 



(i) Voyez Devlet-Chah y Tezkiret-ekhouera , man. 25o de la Bibl. Royale, 
fol. 38 r*' et v^. Cet auteur place la mort d'Adib-Sabir dans Tannée 546. 

(a) Voyez sur cette contrée Mourac^ea-d'Ohsson, Histoire des Mongols, éd. 
de La Haye, lom. I, pag. 346, 347; et M. Quatremère, Notices et Extraits ^ 

tora.xm,pag.»73. DptizedbyGoOgle 



^ c^'^'j ^^^ *^j^ l^* V ^ c'-*-»' ^^^^ o^y^ ri J^^^ 

sJU-^^ ^jSj>Aai. jjju»t JLj A-S-iU sJU«<*Cl» ^bâ-lji ^^^^^La» j^ joLM- 

^bs^U Jl^^ ^1 ju_j ^^^ lO^^^ ^^^f s.*Xy Ijb iuj^^ ï:)ji^ w^yt^ 

Ll^j Juiy JLa. ^^t ^Oj'-^J ^ ApLaJ> jiiJ>1 P-L»^ AS^ )'*^ Jjj)^ 

^^'1 H.^XJU ^oj-^ ^-^^^rr? w-^.' i^SjJLL» aT vju-ij j1 r^ )^ Jx^ 

>X^£j|Xo jb >C;,,2^^ Jji tt >UjLJb ^^af*** jjblal— AjJ ,^,A^ (Afn^'^J 
^*r**^ ^J-j^Lar^ ^^^ ^X^ y^ f^ f^^ \JL^ âj)^y^ ^yi^ j^^ pj 

*H-*-5 ^Jjy ^ w^Li^ Ji^^^yL- Jj ^^1 iS vJU*-^A-J| Jîia. J^>*b*V 

jj^ oJL.^ lyjL« w^^,^< jLtL vx^ ^ ^j. ^ta^ tj^Urj^ 
vj:.^L> (•I^ j«5 aS' jjU» iiljl .^j^ jb AjlL flA w» v^b^ W*«-i «jU^J ^ 



f 

■ I ■ ' .11 1 1 » ■ ■ I ( ) I 

(i) L'expression ^:ij ^ j^ jL» jt, ou simplement tJJj «-^-5 ^> 

signifie ouprir le corps en deux, et répond, à peu de chose près, au mot arabe 

la^j'j^insi «pie M. Ouatremère F* reiqarq^ d«n$ nnc des cotes de VHistoirè 

dçs MamiouAs, t.l^pàj*, 'j'À^ 'j^. 

On dit encore dans le même «ens, ^^y (k? ^ «^ e) « ' comme dans ce vers 

de Firdoue : 

« Je t'ouvrirai le corps en deux avec un khandjar, et le cœur de la foule sera 
« frappé de terreui: par ton exemple. » Cbah-Nameh, 111 , pag. iiB^B. Voyez 
aussi Chardin, Voyages en Perse, édition de 17^3, VI, 292, 298; et Tavernier, 
Voyages^ Houcn , 1713, t. U, p; 3ft2, 3^3. oigitized by GoOglC 



•x^ »jL-/lj^ jl-^^ d^lrri '■^^^^''^^•'^. If *^A*wp'y^Lb J^^^ 

v^^*^ v^jîj Aijt^ L» JU^ aS' -x-^^ jjl ^UJLj ^b^ilx lyUJL 

^-jj ÂLwj^ A-Xî! ^^^-3:-* <jû-^*^ (*2^ c)'-yj^^' '^ '*^' ^^ slJU. 
sJ^^JSj C^Up jLJ! jji^ jjj A-x-ib f;LijM ^^1 a^.»,) ax*mj;U» C^Jâ 
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